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POLITIQUES, COMMERCIATJX ET LITTERAIRES.

'VoL X]i[. Montrea, IMardi, 20 Juin 14IS. N~. ~

EXTRAITS DES JO'URNAUX,

LETTRE DUPAPE A UN REPRASENTANT

DU PEUPLE.

Unr menbre îe Assemble Nationale a reçu ii pape urne

]cttre qu'il ru comiuiquéen partie au jauirnl la Presa

qlui un.i trait Iittéralement les priîncil patx Ipa-hsages.
Aprs s'ètre entreten dle quetinis génrles, le paue

pie IX trie de 'he Limiienrnis:
" Mon rédcesseur avait anicé, tIlt--il 'anathmne 'on-

ire enitouuphe cuéètn:touten n'approuvanpt pas enté-

renment ses dogmes et s's doctrine., jennris qui' il beau-

u ait pour hlmnlit ui;c. or. nuini victilut iui Chrie,

lui envoie ma béniiédiciion sur la terre.

puits le aipe passe à la Poliiique:
" upuis longenps le, divers gouverneiens mreprco-

l lent que c'et à inoi qu'ils divenit leur hulîti' ut leurs eun-

br's du moment: j'i 'ru dvir rappelîr qu'en ancrdm

des concussions à finni ue. j '; ais, tpour int Si elire,

qlie suiviI l.'s ioiseils luls îavaient donnés a mes rédér.'s-

serns : quei.YIi t"i.ursi'.'ié', peuîles a obéir et à

rspe'rt ieurs suverais, j' i.si'dê eniourtger icrs do-

viers u traiter toujours paterielleniiit leurs suj ts; ce i e.t

pas nmialict si ces deruiers se 'nut soulevCi parce q liceurs

si .iu .am'1i rn' 5uiva'ientt tits nues conuseis.
"Quant à italie, lnuo eulement je te nie sinus :> op-

posu" à a gierre iun'clle fiit pour l'ruuléliependaneulî , mnai je
l'approuve commirnialien et comme souvernin : mais, crue

préire et pae, tons les chréttiens étant ame efns je l us
f:are tes ebris poiur les ertlpécher le s'enr rgr et fare

réigner la paix enire eux.
" C'est vers 'e but que Ctendnt toutes me dIeuarche et

j'espCre queDieun les bénira et aeor:lera à mes pn'res la

pais et lIbonheuru i mne Si ominuerprète autrement

es parules, oi se tromtpe sur tres inentionus.
Courner dks E. u.

.... Nouelicons danu /s mbéeklo/c:

Une timinorité le ceit memlb a flriue iin ci rire ucdes

vraiiie-. non loin du nileux cotié' de ut pubhc, pré-

mtl par Sobrier et d'fendu par dieux cent iingonrds.

" C'est ias l club des Pyrnuides, à la tète diuuel ni

préleiid pliaer MM. Ledi-llin et Lauartine, c'est udans

Se foer d'untriic putiques q ine pr'pa'ent en rce mo-

n'eu hdlosntl ttquinis contre l ia.orité de la Chanire, les teu-

tativ's pour divi-er la garde niationalm et les os de toi.

le natuire aUxi divens elmeénîeiLs de trubIet ide re'hl que -

remrnrme Pais.
u Launajorié de PA.s pemblui taraiit attere le chelqui

doit la commia.dr; lc u' i lee aus e Puvoir exu'uf

M I . raugu. GarieurPagês et .\lare, eset-à-ire une map.-

rité nonuntlu'
' Les o :grS les p!u-i mn- lt is p!us' vm ite- nuni-

se preparent c'n ce iomenut dans le cliib dIs Pyra-
ildes.

" Ce chib,. furmué de la uorité hi lu achlibre, comprend

qui le pays P4t inui des inuiutudes et dIs commo'ins

q M'e' a préparaes.
a I.es represeumnus qui le composlit redouent un tlame

évère; ils nroiprinnient que tôt oui 'ard oit voudratil entur

arven 'narchic iu ôt oui Mtrt ii ch reheda dani e trimm.

virat (uin géèiral, :-uî1 htoul ie il' t ialietd ulin lu unic'

hommîi n ithiudansatmajlrté,uuyen surme de vain'r,

'anarchio et de auîiver la Fiance.

I Cite victoire si rdoultée, ler établisement de Ai r dre

si 'ontrare aux ems nees des amniueux, le clb des Py'mr-
mides vein à tout prix les éviter, et il ne reculera devant au-

Ctn moven arriver à sEs fims.
SUniseil espoir nous ri :'
u La garde nationale a la uoulonit etules moyens dassurr

le triomphe(l es sauveurs le nutre naIlhetreuse patrie : 'ele

re sarurit faillir à kt voix de Phtonnueur et du pIuntume.'

-La révolutionl dIe févi'icrua lait mes conversions de

diverses srtes. En voici tunIl lue nous signalons avec

plaisir: c'est celle du Jonul des Ddbats à la liberté
religieuse :

" Nous ne citerons pas M. Portalis, qui a pris la pa-
rale sur le nme sujet, snis les épigraiulnesi assez ii-

justes que Phnon l mst a cru pouvomr ndes.

ser à un uembre clèbre de PAsseimbléc.. Oi sait que

le père Liicordaire siége c avc le cstume de l'Ordre re-

ligieux nuquel il appart int. Qui peut lui contesttr

nujourd'hui le droit de porter ce costume ? Comment.
M. le prouàreur-gééal i la cou d'appel de Paris par-

le ujurd'hi des lois qui ont prohibé 'Cs congreg'uons
religiuses 1Nous u'anvous point faire, qunt tnouis,

de pfession du fi sur titi pareil sujet. Tait que. nous I

nvonsvécu sous tuin constitutioni lidée sur le prmici-

pe îe ila liberté restrutinti, unirs ravons comribattu le prmu-
cipe de Ila liberté sans limite, le li liberté comme enr

Belgique. Aujourd'hui que lu principe contraire n tri-

omîmh aiilgrir nouu1s, aiujonurd'lui qmte ce pricipe est it

loi du p ys, nous 'fvc.ptrus nvc toutes ses conse-

qunces, et nous lu défendrons coture touts cltx qm ne.
crainri t pas de l'attuquer nu prix tunte inconsé-

quIence. Le père Lacorlair'e l udoi le droit le por-
ter le costue de sun ordle.... Unters.

-Lors de Pnvasion des Ontiu au sein d l'asscimblée
nationale, u iiouvrier breton s'est approchédue ie vêqe de

Quimuper, qu'il avait reconu à sai costumie etpiscol t lui

a dit : " Monseignur, ne crniguez rien ; nous soummes-l poumr
" vous défendre, votre personne est en reo.- l'è-

" prouivo, répîinrdit P'êvêquc, auncunt sentimuenit tde trayurn,
«< c'est île P'indignattioni que je ressenis aum fond île micn couc

'' pour Pnsutlo ue nui fait à Ia Frî' atmce îlans Ita personneti île
"< ses reprêusentanits."

La couunutelhonorable dlo cet ourvrier bîreton est parfarite-
mient d'a::cord atvec les sentimets religieux que le pupleî

mnos ifeste ern toute circonstarunce. Il n'y a cule des hommes
de dêsordre, de terreur ci d'atar-.hle, qui nourissent encore
dans leur emîtur te vieilles Iaines contre le culergé. Aussi
n'avons-notus pas été surpris d'eitendre des cris féroces cre-
iiacer la vie dIes irêtres aur mlieu de linsurreclion qui décia-
ra aseumblée nationale cissuPte. il est bon qu'on le s ,ce'
quand les passions muauvisu ese dé hraînin, elles attaquent
i r'eligi comme l''ordre et la liberté. Nou.s nous sommnies

trouvés mêlés un mroment, dans l'enceinte de iassemblée
natinialix fa'tieux qui venaient 'eî expulser le repîré-
seinants du peule'. 'r nous avons entendu des forcens 'é-
.rier cru partit di P. Luciircloire : " Il ratt que Sa umciruore

n nous serve de cuirde or le pldre I
Anmi de la Religion.

F T EJ DU 21 MAI.

Ai six hur clu matin le r:l.pei hatiut, et à lit heures la
garde natimale etait réunie. A huit heuures un quart, la
comOmission exé:cutive a été reçue tar les inembres de l'As-
semb lle unationlesur le p erisl d ipaltis lêghlarief. t le

cortège s'est mis cmarchepl ule Champ-le- are où ihis
de I00,tt0 i Sp cuilaisd étài d rassermb!c-s. Une bat-

tine uaritllere î ev >tri- 1 bI uit-, du t hai-lt a iràu des

ouitips de caluotu d iuite c-n miiute depuis la mise eu rar-
cdu iitoge.

L't 1cu't di mmép-!..Mars 'tait sscz impoant. A
mentre du Chpnei-iiar. du riù du pnt 'illienn, oi

voyait : quat' ruIs sve rlnmites; deux tiyrni-
deis triatngu!:tres pae'ruisus. tiyanlt chacnrun'e à sari piedl irm's

sttituies coo -U- u.t aiî,uriqtues,; es. S:r les fice. des i
pyrautriiies, oun -li:ui s" nims id vres lu inie et ceuma

ues pays mms. D xsentienht I'gr,-
culture i o'îlustrir. A l'niur du Chuip-ce Murs, dles

mais 't des uinnes supportaient des lnnrme et desu In.
phées en verres de couleur pour I !iluiduatioditcu suir ; puis

trente-dulx pavilons pour recevoir les prtuits de chaque

imdustrie. Au umilhiu 'tit plac ne la îlossae statue de la
République. c.u lit bolinnet phrygien.

Les represntats du c .ede e; lt commnis.cn executive
se Plaient sur les estruaes lvés devant le bâtiment di

cenrad tlEole miiaire. Les udléglés le- dc'ptrtements,
banire en tête comimiient à défiler. Chaque dllêga-

tioi enl ssait ievant 'estraui. fut entendre les (es de

Vice la Répu/ü¡ul Vire /n/em-/ée nationale ! On en-
1ent ass le cri de i la ilR épubique démocrrihu i A

ce ('ri pousis nri' unie ad'tation marquée par un assistant
placé au tied dIe P'etrde, un représemant, M. le géllnral
Lafunttirne. repd eruiicumenit : ice /ic IRépublique ! et

d'naude à sn rut inerlousur il connait deux esi èces de ré-

piique. (A ppaudiisemnts dans la nule.)
L ms nmebns eA couri d ens'atiun des comptes, rd'ap-
PM, Plint derdlena t .lvanrt sebé aind.Vien-

nent ensuite :ns duép îes telirs nationaux, au nou-

ie de lus de !.00 O 'ls îdléopés des noirs ai'ainedus. né-

fumaut ur Vri 'e Vue la hbré ! Les Allmandus. les htaliens.
les Illadaiilis, les eî'es, nor:nut les bannières aux roueur

i eurs ins. I Sut suivis des orphéonires, exécutant
ni hmu.!0 .le jeuIic' fil!es : des 'histes muontangu .s les

eing een juns tilles. a ucmngIées d leurs mèreones ou-

leuirs t:rates ; ie' vieux soludats!e ita rpubtiqe et le 'empi-

r-, accueti sur leur passa o ave le plus 'rnd etIhîoui-
i-ei. Les primiîers d' 'uin's de C dix et dI' le de
u ltrt.et nai msi1 represen is le con;;. Deru-ire

eux tenmet les élèves dos cules portant leurs nouveaux

.n inu a commencé le d.!ié del a garde nationia.. La
Co légon e saueavec ewuhoi.mpa % et a'semble n,.trmonale,
et lu' genal Clément 'bolnus, sui anciei colonel.

Vers tînidi. um uhallon aux trois couleurs s'est élev "de la
cour del lEcole i\taire. et est alle pronuptem'ent se lier--

nr duas les nues. Une sal' dtd'ilerie Parti de la hmtte
Chaul t a suilu son ncension. Le canon des Invalides a

aussi Na"e iemttnwbonl.
Vers ctuinq leuirIs., la garde nîationnle avait ai"cv son dé-

filu", et les régîiiiment' dc ligne e ila garni île Paris et des
environs passaient leur tou- lus e veux le PassembîlhI',

aux C ri d e : lie l'î éi ' inali oal eI i c la ripubi u e ..

C'est avec le jour s'ulement quo le défil de la garde inobi-
lI et les troupes cie ligne s'e t tirilminó.
A It nruit, le Cliaip-.dlelrs les Chmanmp-Elyséee la

place le la Concorde, le jardli dOs Tuleries, les édi ces pupl-
blies, se sont ucouiver Ls d'illiunuiiiirtion.s.

Un grand nmure le maisons particulières ticut égale-
ment ilhuuinées ; sur la Sei uie foule d bateauxc la pu-
part dus établ seemts de huw, étaient aus couverts de
feux.

A neuf henres du soir, ure gerbe le eu, partie uit sonimmet
de ' arc-îe-timphe i Etoih', s'eluncçtiti d:uims les airs. Au
mme monment le foi ti(pritii prépnré cor la ptacIe la

a ille ri e.e ru eti' tiré.

Tuit s'est passè avec le pnls guanl ordre, et les craintes
qime Pou avait pu ctmcevoir ne se sont heureuseut pas ré-
aisées.

- La qumesutiom îles incompa t ibilités avait été agitéc
danis les hmuux 11' lPAssemblée niatioutale. 'Uni iei-
bre, tmttatt s ecrlsinstpiues nu nombre des fune-

tiuIttmmirus, u -mzis 'upiin mu ni'l utnassent climuiler
eur' traittement:uvet Imdn 6 accorde aux reprsen-i

tam',. Poser ainsi la questiini. c'était latiusser' lt position

du Mrg yAuss AgrwPéioue de Qtnimpr, après avoir1

declhraré quil ni se'al posmti 1 nrien à la suiiluession du

traitement ncordn\ e iux icclsiitiques, et notamille[)
aux évèques, a-t-il ajoteté:.

" Sur les fonds mis a urt- disposition, les 'evques rue
dcîvetut rueemr qute en gut est miîspteusable pour leur
entr'etion ; lis tic doivent se cotnsidherer', et pour tma port
je nu mu considlère qure cotmmie le dléposutair'e du stur-
plus,. cItar'gé dle le distribueri eni bnnres muvr'tes, et j'V
reuoce iluuttt plurs vohout'iers, que Pitention mamtl-
fostée parî le Gourvertemtenit de venir an secours dles .
mialheuux me fauit considérer que les fonds laisses a

la disposition du Trésor y seront aussi bien placés taille 20 0,000orombaliants tous italiens:--Par ces motir:, uït
qu'euntre nos mains. Je no réclume donc point, a ajou- croit devoir provoquer l'expression 'des voeux du peuple au
té Mgr. Graverund, et me soumets de grand c<eur. moyen d'Üne démarche décisive.
Mais ce que je ne saurais accepter, c'est la qualification '(Iinvers a reçu de son correspondant de Rome un ruit
deJonctionnairepublic. des derniers événements. Nous yV lisns la réponse que Plî

" Nos fbnctions sunt touries religieuses et nullement IX aurait faite à l'adresse qui lui fut présentée le 4 mai par
administratiives. Si j'aiaccepté le mandat que mes le sénat et le conseil municipal'
dioussains m'ont fit lhonneur de me confirc'est uni Le Saint-Père répondit que la mission du sénat romnad

gnemienitdls la pensée que Poccasion d'ofrira peut.. " n'était pas de s'occuper de propositions de guerre ; que le.

être de prsentr auesques observarionl utiles dans lm- d rre", les scandales, tous les maux qu'un avait Si di
térêt de la liert Ic n d plorer venaientprécisénte ce que-chacun ne se rqni-

érit ideta mo uet1 on inestit ddntoerdu fermai( pas dans les limites de ses attributions ; qu'il mad -culte. Mlais mon iwume onn'estpo itdabandonner 4 tenait inébranlabhe la dértaration qu'il avait faite, aprèsmon diocèse, et je straierceux d'y retourner ussitôt Pavoir prudemment et mûrement pesée : qu'il voyait trèa
(lite cette îprenmere session sera trniée, pour ne plus " bien qu'on cherchait à se servir de lui commie d'un inbtr:
le rtuer- iuent pour arriver aux fins que se proposent les agitateurs

Du reste, Popinion qui pnraît devoir Pempoter sur la Fde litalie. lesquels, après avoir atteint leur hut, niuràient
question des icompatibihs est celle-ci: . rien de plus pressé que de le mrietre de côti; que depuis

La consitutionrievra déilrr, polir l'avenir, quil y l Iongtemps ou c..ressait l'idée 'fenlever au souverain-Ponti'd
a im tie d.. nr tiiles fî s piques ~so domia - temporel;que si on avait l'audace de le iui

snIariées et le Imunol !ct de reutr -seniînt du peuple rinis M ravir, il jetteraï nu mionde ses protestations fomelle el
potur le przt, :woin,: exesiîn lae doit être pronn " solennei!ls. Il ajouta qu'on incriminait ses paroles lonh

~eî: I eu ; t. tm dléputé fî;rwt ionnaire' devra otiter me condanmnant i-uiplicitement la guerre de indépenda -

pouru i tt et albonidonier sou t raitmt. ' " ce italieine, mais qul prco'eait contre une pareille ints-
-Jtm " prétation. car il avat dit seu!ement quil ne voulait pa; la

r "faire et qu'il ru paslapui.ance d'emplhrein
(o.- a refi r d lRmeanone a anlaro deses sujets. Que dclreria guerre c: une prérg tivi

ficie quec pendant lablsence d\ Mgr Cuorhooîssi, serrc- A spuiale dle la souveraineté, et qu'il n'entendait pasla e-
t;.dre de li rorrégalttirn des aflires ecclésiastique.-:, et char- de à personn, qle aUr nsquent Padresse qu'on lui

"iér.entemem d'une missiinî extrioonlnaire l dprès du roi prentit se reLu:iih à une proposition d'abdication pme
Chales-Aiber. S. tm. le uardiîm Antone:li, Pr décision et iîple. a laquelle il ne consentirait jamais."

S-a n:dn :t, ptentra la dlirectionî proviire d. tomes le --Wr Ferrieri, aiibassade'ur le Sa Sainteté le Pape i'i
amblres mquioicrrle: cetteYli cgeatnî. IX rrès de S. M. le suat de Constantinopl, a reçu le 2,1

-- ! er'evs";emen:s qui ont ei lieu à Roiic dans !CS avril île son gouvernement des lettres de rappel. Ce nime
preme>rs jo.rsdeem ois, avant fi désir;er aux membres jour ! se reîiit àla Subline-Porte, où il eut une conferenve

(Iilu corps diplomtignoc l«expimer (de vive voix aui Saint-Pére avec A -l-Pha ministre des alires étrar.gères. On pen)a
P'intéiét i'ils prenaient à son atjuste personne, Sa Sainte- sait qu'il aurait pinchaineinent son audience de congé dl,
té a daigniûnagréer avec satiufaiction ce témynge de véné- sulmi. e qu'il s'embarquerait sur le bateau à vapeur fr'ni
ration attïet tucusme. Ili a reçullcceSivemet en audience as qui devait parir le 7 mai.
particulière les ministres pênipmentiaiîres des Pay-Bays,e d
Bavière. lu Brésil, du Portgal, île Russie, le miristre lu -Onut dansIa GaiedeBrsauduu 30avrilsUsmi

Chili, le é(raat e lalêgatiurn isagne, les chargés d'alTai- dat de Vienne, 2S avril:

res de la Réîîilque de PlF4uAteur, du roi ie pru~ssede Bel- La.rnpture avec le Pape n'a pas encore e lieu, nia
ie et d i Wurt emberg. il i'est iitr meto ni re-tout annonce que si le Pape fait un pas de plus dans la ques-

sentait e la Faice, ni de celui e Napies quani p tion de la Lombardie et ne se propose ras comme ile:a-
ias-uteur iFmutrich e, avait dea : quitté Rome le 9 mai, teur Autriche se détachera du Samt-Siege, même sous !è

: .ià rapportreligieux.L'exempldelAutrichele pluspuist.t
ANNExtOIS spoNrANÉ:Es AU :ItMor.--Sousla pron des Etats catholiques entraînierait iouro la chrcôtipolô ieî

l,, événenets, la pelsée de -unon inique, si longtemps ique et sor émancipation de Pvêque suprémeine Re
comatcue en Lombard:e.a Paroe, à Plaisance, ewust !ouprès La Gazelfe de Breslau et ses corresponidazîs îde iVieînnc
de ruir Une sorte d·iunaiinité. oublient que si au temps de Luther les rois furentassez forts

Plaisance a f.dt sa jorin. Un scruin a été ouvert pour pour entrainer les peuples à leur suite dans le protestantismw;
savoir le parti (l e le duché de PImmoce avait à prend;re ;ils sot trop imrpuissants ajourd!'Iiii pour que 'Eglise ait
vo:ci c)mOriem)n les votes ont étc repartis: 0 pour se remr a rien à redouter le pareil de leur mauvais vouloir. Lposta:
Parîme ; (0 lur la réuiiin la I Lunairdie ; 200 nour être si le la maison de Lorraine n'aurait pour elle d'autre résib:
sours la dominii-ion de Pie IX .:37.000 upolir la réunioni au ta que de lui aliener les populations qui lui sont encore fi-
Piémont. Ou voit que le voie a été peur aiim dire unam- lles. Ce serait le dernier coup porti à ce vieil empire
me. . , . d'Autrichte qui djà croule de toutes parts. Quant à cet

Aussiltt que le résul it a etó connu. la -:lle a été en I idée qlue l'exemple de PAutriche suflirait pour détermnct
Il rues se sout. rempis îe oinnde ; le soir on a ill ,,nine ar schisme les autr2s Etts cathoiques, elle n'est que rid-

Une deputalion a dl diarlir le1 il ponr le camp afin de pré- cule. Les nations crthiques ont moins que jamais lab-
setei à Chartes-A I.er le vite des hbitanrs de Plisance tuide de prendre l'Autriche p<ur modèle, et nous ne voyon
Les d onpti:s soo : le podestat Gavardi. I avocat Gia et le "as uiu'à present, qum né de cette puisance aie
docteur i basti- rie îontribué à diminuer en Europe la popularié de Pie IX.

Lu mêie temps.Parne se préparait à prendre une résolu- mi de la Rljegion.
iîn semblable. Depuis l'arrivée des trcooes piéiiontaises,

le !cule mauirf'ait chique jour avec pîlus de îacit ùson, -- otuvertrre du pa rîment piémoniis a eu Peu n

disir île s'ini au Pimoni. Le S un discours prnoné sur Tor le 8 ruai. Le prince Eu ic d Saoie. hete-

la grnde place, par iui ancien exié, a dtrmmé le m ve- nait-général du ri, escorté d la garde nationale e t
mîent. La (garde nationii le p l anssembdus o tusi- dtes ldeputat ion de's sénateurs et des députés. s'est rt-

tôt char m deputatiotn de presemer une iétiton dans ce du daNs la salle, où tieuit réunis les membres de,
sens tu gouvernement prcisoire. Le gouvemtment a ex- idetk Chambres. Quand il a .eu pris la place qui lui
primé la siisaction que lui causait cette dmarche: il a pro- était réserve, le niiistre de l'intérieur a lu la formui!'

mi quil s'ucciperait avec untute l'activité necessaire d'or- ult sermuent. Le prince, levant la -in droite, a juré
gantei u lappel aru peIle a fin le recueil lr les su trags. . iduélit l au Roi et. la Constitution. Immédiatement, les

Le duchie de ilodète parait. ntre dans la umem voie. inistres de la justice et de l'imtérieur ont reçu le ser-
Déja eggi setprnoncé haemelt pouir la réuion inunê- ment des senateuirs et des députés présents, après quoi
late. Provisoirement. Cette ville a a lpte la tii électorale le prince Eugènie 'est. asis et'a prononce le discours
S.Piem ais, en ra reservant le droit de r-eviser ele lii d'otiverture, toù le nom (le 'ie IX n'est pas même arri--auiisu buen que toute la cotit ttion; cette ré suA e, d' aileiurs ,,mt conec auteiscoselournepooner-culé et i on ne trouve d 'autre allusion au fameuxest oCoin t!e au dliscurs île I la u (liiimnepionomîc'é à I'îî tr i- dn
ture du pariement piumntais. au; ns le Chirles-ber, Proje de Diète féléraile i edanslei paroles suivantes

qui reconnaissait s ane aux natouns disposües à En 1ta%. les partis Jdivissten6 eotx les jours a sa

avec le Piémoutle droit de ecuverter pai euirs propres lois. 4rapprocher, et luni a le ferme èspoir qu'un communti

En Lombardie, un monîvtent semiab!e se délare, La " accord liera les pefupls destinés par la nature à for-
piroviice le rescia, a iroclamné la réunion. Le 9 moai.une ' mer une seule nat ion."
idresse a été répandue à Mihain, pour denander que la fusi- Ces paroles sont é astiques ponr contenter tout le
on avec le Piénont t^Y opérée le uis tit poUssibe, a m que nonde. En revanche, le discours est beaucoup plu,
Ilorganisatioi les mnis dassurer Pindépendane de Ialiie explicite sur la formation tant rêvée par Charles-Albert

en1 tit plus prompte et pltie puissante. les signataires in- du royaume 'le d t liute-tulie ; il y es dit en propres
vwiten les Vénitiens à imiter leur exempie. Dujà, le 26 avri- ternes : " SMlartv cique la fusion désiréc avec les au-
hi poputlaion ;le Pidonie, \icenîce, îleTrévise, îl Plésie ltres parties de la Puistle s'alc complisseon fer aux.
ne. de aiellune, avit demand o ai î2uvernement- provisoire " lois des changements tendront à grandir tos des-
de Venise la formation id* un e assim llp e e con stittaurnte pîonr .< a g ndr osu-

itiees et inus fliire atteindr me ce degre de puissanuce
décider de l'aveir de l Italie seiteiona e, et préparer a i -,l, lrtuà'il e t ndiale&pidenc e

réunion auquel, pour le bileu di Itahe, la i rovidence vut

ré resspréemte à muujtau govermnt pioisouir <c nuis c duiulire.' On ne saurait plus clairement iai-

le la Loiibaniei est Iréeédée e cosidratious dot voici chru ses p teons. il est douteux que tout le monde
gPqueSacr:cin Italie accueille ces paroles avec le n'ième enthou

Considériant atitide hostile dI la Rssie. la dispo'iion asue que les umtnomais Unier.
peu amicale le PAlemagne, qui prochalune inquestin austru- Il vient dc se f:ier dans le Tyrol une association cao/to-
i talienne une quet ion ialo-geranique ; cisidérînt u : Hque consliutionnelk, dans le but de t éunirten un seul fais-

la nieutmlit avo-iée de la Suisse et daumres corpliationsu ei- aut îe la furce more dles poIulmions entholiques poir
pr m.iqies tc'i!es à previr soit tde rttre à foire ciihde t éense uls intérêts d Pll'église dans les deux chambres

ne con n t:igrai'on européiume, et conséquemmtent ru rendre reprèsntatives en Autriche. Un coité a été nommé 'our
plus perex le besoin claugmenter nos forcespar i L monc prendre en main la dircetion des opérations qui sont Pobet

1 Consi.lrant ensuite que Piarme, .îilène et aisanco del cette association. Ce comité doit se réunir une fois chta.
onm fit acte d'adhésion au Pimont ; que presque toutes les lque semaine, afin de pourvoir aux alaires courantes; et des-

v-illes v'énitiernncs acdhèrenut (i punrion ave'c le ro'i beliuui: réunions trinmestrielles appelerout P'universailité de ses mnu'-i
que Trieste incline pour la fortiune italienne, et qute Vetiise ai bres à entendre les i-apports Jîu comritò et à luii don'ner d rM
ròésolm île se conrfondure aveic ait. instrucotionis ultérieures. Il est à désirer qure cte instituti.on

«' Considérant (lie Ailian rie poutrrait pas se manquter' à se propage et s''étendle à tous les Etats de la vast.e moariar-
luri-mrêmne, laisser le pape sanîs ressources, saris crédit, sanis chic atutrichuieînne, afin d'irmp1oser aux deux cbanbres etna

armée ; et (lie la tfusionu étant opérée avec le Piémonut, oin gouvereent le respect des droits et des io:stitutions. ca-
aurnatt la responsabilité d'avoir bientôt sutr le chîamp de ba- catholicg.ues.Le comte Fr'ançois d'Alberti et }'e doyen et, cuce
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Amnberg ont été appelés: lu premier à la présidence, et le
seconbd à la vice-présidence de cie société.

-Le temps nous nnanque pour enregistrer tous les
thauts fits du radîealismîe suisse, et vraimemc. tnus
avons lieu de lu regretter. Les inciens corps-francs
exploitent leur triomphe tic manire à justifier toutes
nos prévisions. Quelques jocrtnu out essa'é de met-
tre un.doute Il resolution prise par les notuveauLx 'in-
tres de Friboug de supprner toits ls eilbssemetts
religieux ; d'auires ont à peu près tatiir ett mucesurt'e
c.i disant, commîe atbtnuaîitcn, qou'il serait au moins
pourvu d'une fann convenable nou besoins des moines
speliés et chassés. Nos rensecgnemets ne nous per.
mtaettaient guère d'ajouter foi à ces bruits, acceptés avec
tain d'emprssement. us erovîns d'nillcurs que la
spoliaticn n'est pernúse à aenta i!e.r. et queo eat ai:..-
si tra' lar leré que dle soetnr n slene quitl y som

p ::eune atteinte queleonque entvers t'mporte quel
ci toyen. Du reste, il ne s'a j plus Oj'ur;i île ifs-
ca ter sur le pius ou nts ud'octi]e du i imqu ; elle
est si fla:grante que s'I. se irocuve encore uceaucoup de
journux poui hli taire, nous peronmcus g ne n iou-
t'on pas un seul pour entreprenlre de lexcser.

Unirerrs.

Nap'es, 16 niai SI4-S.
« Le 14 courant, les députés se r:unisnoent pour dlilb-

rer sur la frine du serment qur le roi el les iîclhmre de-
valent prêter dans PéEse de Saî .Lorenzo acaiore. Le-

députés èt:det ré,cts à ptéter sermnt de fiîén ai roi et
a la co.s26tion d d janviar. suif leM ch memîis que le

clambre jeroit di pro ly inr;:c ire,"'Cett latincie
éait ipsitiement dcuee aux hamres par le décr': cil

remwuce clte con-îitu'on. Irio:n reftns: netinee
le rappel Sde es co:;cesn et vconul s abs net cpuIii sr-
ment fùi p été Stus re n'r<n. Le méte cj.oir. une cipu-
atton fi e:voyée tu roi iur le prier île u neaîir à la f>r-

mae arutusdns: ans i ucl :dktbra sa rî-hin ubr le.
D'Iautres dépiraons se succér nti saln ih de snet's.

" Ls projets du roi bentiJis lIs devine et seror-
daienrt tilin avec ; piem aun is de 1i b ei' Del

Cacrei. Caumoîase. son .-tre lientenant, ct ses plus
ignobes ldleès, panoiumit deî:is que'ques junrs ls nr:i-t ers

pipîlaires et prépcraie:nt, ruee overnem:ent. lthomble
éaetion qui vient de couvrir notre Vile die ruines et deu

rang,.
" Les députés et la carde nationale sazèrent( dès ars à

la résistance armée.,e pour la preciére fois. -Naples vi, des
borricîades. A dix ieutes du matin. les rues j iTo!éde.

inoalivetto, Pegnnanno, en un mot outes les rues p:itneipa-
les et urs aboutissanes étaiem conp!tiie interceptées.
La vile présenta aus it'aspect le p!us extraordirare. Les
troupes roya!cs suisaes. cardes dit corps. infanterie, cavalerie
et artillerie rnéche atlm se, se tmssaient nutour du palais et

établissaient sur plusieurs places. T.a fermete t la résou-
tien du parti libéral in!midérent Ferduiand, et. comme lou-
jours dlansles moments critiques, le roi fut lû'he, et soniea
de site à reprntre par la rtse lu s concessions qu'il éait

rrt à faire. En effet, à onze heures, il fit savoir gîo'iI était
prêti se rend:e aux dé&irs des députés; il annonçait que
les trrnu allatieirer et piait la carde nationale de dé-
fae les barricads ietde se retirer. Le caraetère du roi est
irop cotinnu e le piège était trop grossier. La garde nationa-
le répondit qcu e ne itter:uit les bainrcas que lorsque
le décret serait reidu: ls ée eŽ:hortaiet les Crues na,
tionx à main:cn leur résurimon.

" Les choîes en étamu l.mugrsee un acienàt à jamni
regrettable détr:r.ina l- conlit. Un garde natiual avan'
gliesé sur une barricade, sort fi-il qui éiu pr Obanut' ar-
ié. partit eni tombianti. Le gardes nation y:er's derri-
ère la barricade crureiti à une -esni tX's S i e fi-
rent tu. Les Sui'ses y répndirent aussitôt pur une re-il-
hmde des plhs nourries. L'actioni unî ts enga;e, lie neu

ponîait plus arrrter.
o A Sainte Brigitue. les i$uissrs mntrr.ut c fuis p'.-

saun, et cinq fo:s ils firent repuss \sis 's fdiu toui-
lins du grdes ntio naux etaient b:entt élopisese ut les
défeneurs îles barricades -,! reliaiet dans le uai:otnis
dl'ù une pie dl projetles toucait sur les lr î:es ryales.

• artMeri fat alors son imrée sur la La e-dt-Caschlr,.eil
les iièeus braqucées en ie de chacue rue cb uii t à 'lo-

èdeo'isent la iualle sur les la'reries qui tientent et-
tore, Mas là atussi les mumtion' vinuent à mnquer, ct

les Suises. auxqueis vietvne sep jic tes gPre rtnyiX.
poursui-ent les nii:iicn. Lau mr;sons oùi s se rf'tigeiet
sont envalhie, us portes encnrees, et cesfroeaés fru:.crt
femmes, iei' irt vieilnards. dura les cadavres mtout ique e
fîi je:és par les crosée. Si une pte r t le Icanon ou
lince1di % Pcbt bemît ; maiheur nux vais iicui o:t che r-
ch ut aile, les ihh:tas eux-ménte-- nbnt itanmes d
leu r hlspuiéit'ulntire.

Le voietIc le aiiae viennent encore ajonter à ces scènes
'inexpirmable d:iotion. Les Suiuse. arrivès krs cpre

miers, font maio-b e sur Yurgent t les ul elprieux .
viennent ensuite lus gandes rouux à eux ce qui reste: men.
lAes, linge et toes ciuses de pechue vier E:üiî. les
lazzaroni, Ilés à îleur tur. dutnr su lin- r' courj à leurs
instincts pîillards et maci.ats; on i voit s;-re par irn-

')es les gardes ruyauix;iis sesjeet à la curée it coma. ~lé-
tent le sac. Le neiurlre s'accouuiit sous le ninhdre c -
texte,sur un siople souiln politique. mais le -piils ouveurt
sans autre caurse cle que le pillage d'ncue richte titiiutiou.
La fér;ccuié djuiipoyée par les srolae_ du roi et par eee ignrO-hlW popiiniicnutirait se dt/nîd.Le iliîan-uta'

flotte surle-;irs en sie de l'état de sié-gc'1;i c-nceti
en cfflet, qu'un horrible tteîn:lt que Ie roi et le- réacit nai-
res ont développé à leur profit.

~A sept heures, lune masse do lazzaroni parcoucrt les rutes
- ndatdes dmpneu'rx Mlacu et aux cris de n Vive l'a roi I

Layee asatisfiecion de ett canaile est imnîos.sihlc à
décrire. Jcsstice est donc faite dle' iRms réctvetionnaurc:î;
la bontne cause triompîbe, il pnar, car le pillnge a Cesé, et
au lieu d'assncasr les ei:ovens duans leur lrîi.ciilce, natee
fiole immonîde les traîne pisomers ; elle les fusille gud-

q o f c i a î s l a r a n"i - n l l a d - i e a~éa i é o n c
îîiralur o •s Mais ps rop vite cep;ercdant n il fauit

bien que ces bous lazzaroni 'tlécn la bcgu cile'
roi.

" Deux cents P ratîçais se sont rendus à1 bonI 'lu l'amiral
Budiin ;ils l'on t troitvîé t'rian une lettre qun'il acdressa it

anc président du conseil dec muinisres uen vocici le sens. n« Si
daîcs trois heures vous n'avez lins piccL' unre ga ride à la porte
des maisons ocnupiées par mies nîationaaux, poaur protéger leur
vie et leurs biens, dans trois heures je feu-ai débarquer 600
hommes pour assurer la sécurité des Fiançai' résidant à

L'amiral Blaudin, s'adressant à ini déptaio du Fra i
qui s'était rendue à son bonrd, leur di ri ese rs, nç'ire

à Niples, répandez-ous dans les cerc-les, les ce fés, les liex

publiies, et :nîîone'ez ;à toutt Le monde que 'escadra firaniaise
ezt un refuge ouvert à toutes les infbrtunes, aux gens de
tous pays, de toute opinion et de tacte cûiiniconi..

Deplue, le ligne amiral, indigné de Phorrible scè r
qu'il avait sus les veux, a l'ait signifier au roi que cet

érénmenîrt'autorisait à enfreindru les raités, qui interdisent
PaccAs du port de Naples 5 pis de trois vaiseaux de guerre.
étrngers. Il a, en conséq uce, déclaré au gouverhement
qu'il allait appeler de Baja et de Capri les autres navires dé-

Plesadte qui ySont mouills. Pocur le mioment, il a eh. -
Sses trois diseaux devant le palais, ce qui etiaie fort le

ri, et ce qui 'npêchorni pem--êre le rueîteillir tous les
fruils de sa victo 'ire.

" Les prisons sont encombrées, et les srrestactios spr-
suivent activemnienious le inspimions de Del Curretto. Le
minis:re ConfOrti a donné <a dmis:ion dès le icomimn-
emnent de e.et o rible coni."
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LE GROS BOUr2D-oe-

Dimanche. oait lien, coame nonus 'ains annoncé, la

lhonédiuieu c:lu Gr s urdui. Après les vêpres auxqiul-
les assti.e loins les olii'rs de la société St. Jeani-Baptis-

. :au 'st mest en chir ct a tit un discours bienc
pPprui a eir'ona'. ap s i 'S. .lgi e
rtvrpics acop:dtunIl oa:lbrei lebrc, a procide

à la iéiedinn dît ruicn. No nii dirins pas les innt-
renies ceréniiis nIe cette hédient> pur deix raisons

ahord, ir'ce qne Sno Leîurs îpumi les msse:s du ciné
t'ouie p.ar'ai<ltuOeeni quiles ont les èremnies istées

eu parel'ie cir ostne ensuite. parceque neî' nos autres
ilirstinous C. oyons ui se fagtiinu et mîe Cultnuyu:

de 1n F umînrilio e: outes <-s eervite . Ele sct
iomtressace., et pein a te gandeur et darî ijus. orsque

V onln .v asstn- ls il 'n e-t '-as dc meiiti. lorsquon les
racoint-uar alors c.est unie pir narrati:l aus attrait et
sIls a i;. NSous ios comentrk'tonis doc de dire quca toutl

s'est ait dnus le plus grand1 ordre t aut mi:iu ul rec ele-
inent le plus retarqua;e. La iourdon élat é . nibas
des .rés qui duonet accès au choucr e. èéit suspend uî
i environ trois pieds de terre, par IL tioyei 2 ai nmelue
lebier.Ce leier éait eauhé tar dus décorations d'un gOit par
fait, et par les bannières si bles ei si riches de la sciété
St. Jveau-Baptisue, qe Ion avait bien voulu prêler putr
loccasion. Iunéiatment après le BErrl net danis la
grande alos du centre, se trouvaientseize fauteuils peir la'
hiit parains et les huit marraines, parni lesqels iouîs avons
ditiné I 1hoa. L. 1. ILnfutaine et la dame de S. il. le
juge Bedari. En arrière ldes Iarrain; et des marrhines. se
trouvaient d'autres sièges réscr-és piur les officiers dc la sc-
ciété St. JCan--Bptiste, dont la pré<idence était renplie
par M. C. S Cnierrier, ayant à sa cdroie Pih . A. N. Marin,
et à snag:mche A. O. Berthalet. Le corps dei isî uie de la
sonièté. de teépéranta était aussi venu contribuer à l'éclat
cie la cerénnie. fi laquelle assistait une foule des pius ntoni-

etses, i'église éuam lit;éaiement pleine. Après la béené-
ltion de la coc. Pét-que a ento:mé le chanit ui ')e
Dri, durant lequel on a -ecédé à revêtir la clou-lic de tes

Lalits 'apparau. qui se comtoient des deu: suivants:
l) une inii'-e tunique ½ni hde tnile lIne: C0 une

robe de veluds uranai<, 'e-é:ue de rulcns etI ands d'or
et aret. Ccs kai.s soi le pis griluîndhonnur cini-n
pariais -t aux marraines( qi les ont urinis et parlient eau-

coutlip -n oiveur i( le-ur g i Aui. A- 'ès que P ese-

ni lacouiume eut dti-iémt hit .sounner le Gros Bourdloîi.
e' pnt-rains et les marraiens h fi-ut! -ecesneiiee, pcliC
-M.b ! lurier dut Sé naire, M. L. 1. Drummonl, ct tocS

les o rs de h: sorté St. Jean-Baptate. Ils fincitt
- ci>u cn-J neulbre da:uunres /mt<:ens, qi. avre letrs

ejPous' s, venaet coutia tcu s las auttres dûpouer leur OC-
h- nde.

Cette cérm uonic a é-té bien pnmpIInse et l'iend ée.
Les ctoyens de Alomnéa! étaintc fuis ce ju:r-; aur il

poniKr gquis avaient. aruu nîlimcut di'ueux tiune des plusr
gr;es ciOhes qui es-nut, et que -'éu:ait là un des fruîts j

de ]cur inpuisaUb!e '.ri:é, dont f tanttde repri:cs ils ont1
Ict"cé 'le' lreuVe cd s plus atlè

Le flourdon doit éire tmnt dans la nr pour le joui le
la 't 5::n-Baidete N ous eus réjoisons le cette litu-

tell e-:r à coip sûr, on ne pu-ait pas trouver un jcmr plus
l-n ircOnLtce ou ( uirC sonnier peur la première fois le

. LE JUGE BEDARD.

La Gazcette d MLontréal, et après elle le IH neriJ et le
Transcr'ip, sont fort stanaisés de ce que S. Il. le juge
Bedard, en étant inio ntI banle de Al aitréal, nit été placé

a vanut L'L. H Hl-I. les juges Day et Siiilh. Ces jurnaui en-
trepreîoiutit de leurtmieux la défense de M l. Dny et Stîitli,
mais en vérité leur raisonnemet à ce sîcet est biest faible.
Nous n'entreprndrons pas de discuter ce point ; ce serait
trp lcong et iis ce sertiit inutile, cès le pusagt suicait
de notre confrèret du il n La Gzsife. diCt-il, est fort dé-

sirease de précédents anglais; ci rien ! te jiS
Semîedu parl'r du cas de A. le juge Bulicl en 179b ?
Voici ule questio. M . le juge MedS$ rC , etnagissti etutn
juge de la cour dppel, et de la cour du nie île la Ruine,

" qui siège à St. François ei aux mris-Rires, ti s'est-i

pas placé cl'après la claIo ie su 'oimmttission, et par cuicîsé-

" qjulet avait AI 2>L Dat' et Sic:ith T " Nus say.onis f'ort biietu
qu lc en a touj.'uurs été a ilsi, et M. eId rd,en devenait jcige'

à Imitrîalîîira1, i 'annclIa rlia pou r cL a m Uiuta hpremuitre par-
ie'le sa tie ? Sa smation Montréalule ni mpêchait pis
d'avoir ésigé lant d'iInnes à Québe,, et par conséquent ne

P mrhitàdO pas zu'tre sur le banc plus vieux juge que 1H.
Dy et Smih. Par consequem,. i nus nti toein'cnirr

datis les remarqvues de la Gazette Ii dans celles du iHerîall
et du Tracr'i. Nous s ttesd même avis pue t' il0!,
et trouvons que M. L eedai, n pirnant rang avant i M.
Day et Smilth, n'a t qu'user h'un iroiie que MM. Day et.
Such nao pouvaient etne petuvent rélmer contre ?IL Bu-
dard-

Nous voyons pr/r iu ne'd e 'hier soir qu 'il vient de
se tenir dats le otmt le t. Mriice tue ;ssentblé
de dlégui-s des iilirenes paroisses du comté, et que

cas deleués ont trésI tPI esr'r 13 résolutions
passées a ht dernière tssembalér Ytnehiche, et par
là même de censurer 31. Pnpincn et d'aîptver le
minisr. Api:s tette nouvelle mauifstion, là. -
piiau ne peut plus hésiter. De deux choses 'ue

cuit il faut qu'il disea qu'il garde son mandat mnalgré le
cmté d St. Macrice, ou il faut qu'l esigne du suite

soi suièie n parîment. l.ti qui rétend élte si obtis
sant à mVix du pefl, il uit tcquil se prononce ; t( I

lun il dot u ir ce que lc peupl! to uidit, Onc u ls
fire ; sil le n, il remput suit dhevoir n sc nie lu fut pa'
il est rebeiie nu peuile.n-[-

Nous ren dirnis las davnlnz poctr aucrdhim
nous alas tteicdre ce Iue. M. tUîpineat va faire. S'i
ne parerinsors ius revienîdrous encorce sur ce pont

AU IlSA'.-D.

Ln iJeraI. t'a parlant de I'asemMe potr le irappel des
lois de navigatrin, e e quatre journaux catîtmme ayant qe.
qu'cîc pour rappt-tar pour eux. Notrue confrère s'est tromî-

p; au lieu du journal français qu'il cite, il uirait dû dire n
1 Les. iVélanges Religicux. Il vcNdra bien avoir la honié

de rectifier etne crieur. Nous snune s convaieu qu'il se
fera un plaisir de thire cette retifLwition, vu ue sans chel
nous pourrions être a dcusé d'avoir profite (saus le dire) des
rapporis de nos confrrec.

Ms priltns île cette uccasionu pour fîire remîrqu er
combhicn la presse du Canada prend de d'elophemnuts pr
le tempî;cs q1ui couurt . l.'isceiblée en ruestion s'est tiuinice
versmoze heures; eh bien ! cinq i six hures après, le

compît-rut( de calte lonIne séance se trouvaitI imuprimnc c
dans lu Hendd et cuit a delà de trois ces trantdes c--
lones de ce journ:l. >1us i'iiiins notre confre- de ce
siuccès qui est juon'ici le ilus beau -ls la pres-etl cnadien-
tic, et que certainement la me:s an'aise M 'c atrericainte n'ont
pas encore surpassé, si mlnée elles i-1nt égalé.

AIES 1oisi1S.

:Notus acsoas rceptinid'un peltit pamphlet de 2 [a1. s
que lu-cteur, i. L. 'T. ouix, atvocat. a e l;'l'tce '
nous ndraser et ,our Iql cinonus lui oMfrons nues ieires re-
mereîiment-. Cet opuiiaIle est e vers tent a pour titre ' 1Mes
Luiits,"' ulicaion mesurllQ, à MeOn plr nuéc. Nat,
N'avOns etc qu le teMPA île joer r oI sur dcux on rio,
pages, minuis nous noitus propisnis de le lire plus atteilive-

Meut et entier. Néainuis noîus dvons lire que ce que
ntus eu îvons vu n apeut pa:rous porter àle recmimander.
.Nous sommites cd'ordinaire etiteln à accueillir avec bienve i 1-
lane les premières e res le iis c onmiatrioes; 'ela n

j B :se. dlit ceenîdant pas nt empécicr de dire cqui est ju<ete et
mri. Or, il est certain que lser paities deges que

-ous avons iarcouirues renlerment Js lignes très-ieu iora-
["s)Pprnonsvec fpinisr nqelaso idnurieni l î t par là inûime très-lien recommumtables. Non y re-

turic duB Cnd mitn'tUn bura i-Eý i.dants viendrons proch ainr'i eent.
cette ilile. Ce ui re Se u U u N/. 23 rue Noti- -
Damie, t' i ace de ti!rIdû Vilc, et dans hilmio ~~~~~~~~ ~'~-

iet do iL. Shrui-rd, Greneierde la société. C'est Nous voyons qu'une correspomta uce du Journal dle Q'ué.
fiqn bureau que les uirsonlns qui ont illire pour les bec ili ien pieudti lmots t qii s'est paissé à Pil'ltitnc C<u.-.

ærcis d'arîi:uhl-e divîeit <e rendre et payer. L-:s dici de iMoniréal jeutîli i doneir. Le corresioidait tdit que
hc:urs le bu'etau sont de 10 J heures du l'iup-ès-nn. Poila ray le noim lje AN. Gueloui, rédacteur ien lchef chu

Il se troiuve o outru Iuis ce tmme bri'enai uiCn)om- Jo'unl le Quétecidla liste dus niîmiibres correspordants de
mceenct <le bibl;ilbéquein, /uc la s-ot doit a ia rt-l'-listil Caiadien. Il ajouito q'ie la raiso <te ie sei -

téroatsité deq udel quns ei s-tsesiembres, et tn tarti- mon est 1 rjue M. Cauelîn rédaceur un ef, a refué à
cbr t lP nt.A. N. o'itn, au rimaor Cnph1 ell tt ù M. l'lstitu le nom d-te lute d'corespndtcn qui a nrip

E vuas. 'Toute persoe cui désirerait suivre el'ssi dans le Jur ' Qirec, cI qti raconit ce i/ t'êta it
beaux exemples ponrraicut faire déposer soic offrande 1assé le 18 rmai à ' nsit iet sui le Clamp-d-rs ; 2
au bureau Ic lia soc:iîtu, qui ne man pater'it ps de tle crnt r i clvircisrcettcerre-

rpnclvoiraavec er.pn i. Mi 1. : uî t e dlironis pi plus, vi lque le .J' ourna
'ec. -cîe t promet de publier uno autre cprrespondcie pIis dtailié à

'Nous prufitois de cette ucnesionpour remaquer que cesujet. Nous înos initteîterîî le faire remlarctpier que M.
In. soété se plaint de ce qu e les retntrées d'ar-luti Cauchon, n'tant es rponsablo i e or e sponn
se font pas t zua rgnil iè remntt. Nous spurins een c ut'i n'est pas le directeur gérat ni 'nîurnit us été mis on'e

dnI cr1 qui cles cultivLeurs conpreInent ss'ez Pinconv- demeure de se dlfendre, et par conséquent que hinsitut a
ient et le mal qui peuvent tsultetrde ce non-piUL- certainement reiidut.juit derier,u tenico qui nt pouvait

ment ; c'est la cessation des jour nu, et pourtant eus ctre ruuîle que contre lu direiec/r géran <'il était membre),
. ,et uen1ute cti seteCe étalit iróciffitée et. inoprotrc

joucrtiaux dugrieuurutit sont trout -à leur natatttee et u q- u nroutreucetteseinorue.
m(T

ni pour rten. Nous devonîs donen auvouir la coifiance que
tos bons cultivateurs s'empresser ont de reedîéliet' à
leur nigligene ut lu faire paussr à la société ce qu'ils [C Le Witness voudtra bien cinendire juisjqit'à veJi.lr'cdi
lii doivent. Nous ne faisons pns ici d'appel à MM. d iu Pr avoir une réponse de notre puart ;w cîjet de ses tes
cUlurgé ; ces Meassi;rs n'uotut pas besoin c<Pcxhtorta tion. iolrance relgieU t de inatismo hors (e mise à-Phuun-
lîs comprennent assez par eiux-mmes titI avntage o qu'il est.
de ces publications poui t-leui-s pmnarossiens, et par là .--....... .... _._..- _

mn ome toute l'obligation de eux-ci de pa er au ptus --L MA ornin C'ouri, sur lt fi îe la rcuun î <lit ique
vite. Il suit d atirer leur attention sur cette ngligence les partisîns tde< M Pa'npincii, de concert averu c quelqutes Ir.-
chez quelqius cultivateurs, pour les porter à flggrgr- lundi souc suce point Pétablir tu nouveu joural en cette
les drrniers a s'acquitter promptment, viile et ue le premier incinéraîn dli paraître demain, mardi.

Le tméine joutnil tîjoltie qu on en aurait oJert la dircutioi à

un monseur dctirmnei tuachàb la direction éditoritle du
PHo.

Le Mo rtn. Cour'rIraiia tcnIr avec ilatiece I'i p-
parition de tote nouvelle f'euille. 1 îu il y aura de din
dans le pr i libé ral, pense--il, sIII ci s Lpr iIti r ible et
plis les torries rLiront d chances d reprendru l-ascendit
dans lus a liires. S tir co princip ye, il regarde la vî'nuiie de M.

Pipineai dans la vie phillique cone une providnc tour
les tories, et il a r:isoi, li car peroiiie cplucs qcu At. Papiieal
dans ce temap-ei re cherce ü nuire au parti libéral, au In-

ti 3 ter iir;l, à ln grande wisfacion ds toriescls ,mis de
M ,ier, Daly ct ( ! NOus tle doutons iL uille / ror,

vrai cirgan d lIu l'opiion prvee, ce sale ctee lpubication
avec la iiérme jioie i que le Alanri C'oui iancien a liô
poîliliqe, vu surtout qu'elle a déj pris fait et 'a pour AI.
Papilteau. .

CORRESPONDANCI

.L .- ·Ie îeuple Caniadien est hîn de Sym;thiser
nlee l:s radiecx sisss, francnis, rllIeinuls. albens,

etCet de portqr envine i ces rémNuliqîes (;éipimrs i
provisees après dLes luttes sacn ;es, it ioilhi'eu I
croulemrnt le l'Pdie social t t etuierclimme une ilc

tremblnt que le travail de quelue volccian souterrrîir
rit to'tcoup surgir du sein duP Peén. L Lu pile

Cainadrienî essentili-mecl agcrciîl ne til point < .
taton, p;Urequ'il sait par expcl'rien cubien lis cotm.
mîcotions politiques sont funiestes au:; Ichitais de la
campagne. Il n'apas perdu la milirc d ce que lui

mt cocé les uoubb:s du 1837 et 38 -P1aeciu ndehors
de la splrè' d:s passions ou des besoins git agtri les

p.opulatons tpens, il nl voit pas la cleessit du
isquer les libertés et les donnang's dott il jouitP our
se préciler de g utId cc'ur dnis un itiabe dont

personne nlepeut sonder la profonder- Illit voit pas
non pls li dcessit' d'igteili et de compliquer par
une ag itl importune les embarr;s et les ditbculte's
deja si grandes que rencontru dais son inuo ic goi-
Verniemie q qi le proègem et m qui li lire, pui lu

oncmnt,:ue des intenliîoiV biencveillcinces. Quant à la
Iatinalité, ne vous en miîtz prs, I saurn lut àccsr-

ver sUns le secours de vos phrses ct de vos utopies,
tnm. e il la cnservée depuis lcumdntion de la coin-
tic au milieu de nlle vicissitudes. Suc religioi, sa belle

nigue tu1iîl révère et conserve comme le plus précieux
lrang d de ses atcêtre en seront lu.n 'oe iî tiu-

ire, C jue veut l peuplet catiniii. 'est le (uve-
lo~ppcmîent s: et i eg dere cses instiuions cdeja si

lar'genicît brles. c'est tie e-galu réep ait dles res-
sourceus, des avntams connîe dus tl'gs de sr pro-
inuce entre ses scjets britanicqu îde tcms les crigines.

Et pourI obcuir' ces r'ilats il o f ple t ndere
dans le ninistère que ses voies clatis les ris 'ee-
tions ont roppîel. au pouvoit. E îtez-vous pouriuoi
le peleu crcanicdien a unie si gîrande cnfcîicc ! H CL

miitsère La miI.i-Baltn c1'est que ce minitulstère i
étM conscienciux ut nob!eitet disctéi,. .irrc
les Iboiniiues au; prmcipes élastiques incoIni-trl-atns cIi 1 '
plitit à ioules les cir':ustcnees et s.ct Cpr :s a t ar-

get avecnStousharts- Arrir auss les mue1s % i"

ltcs, les bionan ntess qui oagetg oe
de gros émuhnneins, t dont le patitismiie 'est îqu

maluteu hypo Pdcrite qui cO r le plus ie'wux goim
et la soil' inisati;blle rdt linlrc. Nous naurkc>mi a;t;i ai:-

à loerr. désitérsemcnt dns hnin' crdiint Phll;i-
anic senlie nic 'ètre tcicsri re h hi ri tcun d'tu"

certine futilu 'î lux nidis q;u ce rouin'îi :c'îcli
rrpgcr. Combrieil iuritgrandiil n y', n di

il Yit so exil il unmt ti"quli ave' itîceîd poril
sa finîlle Ces laCes lcrdi sq uepilue sC - Iq1

ucs les vris amdni ls ilpuve rganier quc o e
me us dinîs litriis loiinisièlre implcci;iifre t
dlcoinsidir qui ciht saiter d inmili h

vus ct ie.rende sclid:ie sa lihilitie ici-ncl
h. Cabiet le mc le cet h slni;e s:rtt nqiurdtu

enitorîé rd'ite bi'hmtu mircl, s, iqu:ni l li a cie
allou', par h' in iistè.etre cite mîiile e inqciIt

c/iS id i avait dlit : Je.injO rg r : c que ti (i
n'i>lerz com cille r'stioc l tîim,mais lim rand

noibre de meis c paltic:tricctes :pútj - 'tit plus sicelîîIt que
moi de lnos tracblus çli iqucs, les prosss dont les

'nluges et les églises oi rtù pWees t icndciés cc:-
tru le droit îles 'gens ttednilc.t core qu'onc eur la'se
justic.d Je ne vuixpoints úparerit en d cle dl
peupleqi i ei i ioi nmoi et je n'tcepterai uuitc
indemnaîetqu;e qutind elle me st:ra vtpr un unparle-
ient qui représentera vraiment PopiloiIi di pays ut

qui Passera uc imilme erncps itn muire pur iilemit-
iiiser les vieIimes de Pldiux et brlre vardr;lisme de
sir John CulbOrne-a. Avc' qul eihrsism nicuri -
nous pas aceineilli Cu langage noble et dlsi resse
que nuits aurions 'te lii il retruvr cli qui a Lil

PoUr nious iresquci tiidole tujours digne du lui-itî-
n et d e réputaition . i M ii lieu dl c, se

ivahit i les calculs imsqcis, l a grd le sileiei:
quand il fallait parler haut el f'ori, ilit connivi 1par ce
coupable silence avec uitn niiîserè' inocpln-ie, il est

:trû d ul u espè(i e ' ftily compac.' Aprs,
lus tietes i d('purvus de géîér'osit. do f'rannlbie iet

lu gra ndeuor d'écme, soni étoile est pîour j;tais écips 5u
n tuocnti t i a plus de pr cestigu po01 lres Gam rec: nsii i.Eî

clhi, lui et sa fa niile. par'ti ni miîstèru gi a conîstaîl
ccInt saerifié les ittéts die nus c:otmpatriotes aux torc
iii le sutenm1ient tit iocivoir' ;~ par uniimisteret qi s'est

nié des v.îiîînes de nios troubles pmt lu mîesure< déc
soirt d'indlemîctîîî qu'il nî provoquítiS; il nurtcait dû reuc-
ru r pou tntris daons le stctciucre de Ini vie [privée§,îl

c:nlote lbrce p'ari de q viles rd'ccbnu n ert î~cè de va
ite à roirOiJ dIes plaies :i peCine I rmtéecs eti jetrînt,:;l
te tit principe du div'isionî et tit bîrundont dit cis5on~

crc c s-es ecmpatrotfls, es îrnanifesteŽs intempilocefs sc
istemienît et pre'squeî icciîinunement lameîîs parit' Irieî

e ut dontt celuii île suci or'gan nt'cst qjcue le faible l'(
rous Pe'uaptroits, Phimpussanîît écho,

'UN.nE1 LA CAitP'AGiNii'

Ç :C en.--Le Z? dui coutra nt,ilI doi t y n voir uno òhl'eilj
Inncs le quar:cieîr cînest, dl'ahOun no'veau coniseilleor eintL reml acet
unt de M. Gibb1 cui a rès;gîcû.I

t
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PilE L1A1NG~m' RELiGIEUX

(Du Journal dc Québec.)

Pousrt AUX Titur,)irs ias Qun c, -6 juin ]4.

M.'i le Rlédar teur,
K Il vient îe se paser ici un petit (véiem lt que je dois

-vons comnîiquer mii 1que vous lii donîniez la publicité qu'il
mérite.

Ces jours derniers uni d mies visins, M. T. Garneau, cul-
tivaleiir, labourant dnis nii ch ip a eviro <nlante nrenits
dii fleuive, il'ti.ra aec le c d sa cliu, su- nmie petite
élévationc i teriii, uti ianoni le upili. Tut u s de cette

découvertie, il fouilla le terreini pfnidémet et troiva lirilue

di tres fai et deux gros upieuols, le tout chiargé>. a rorvé t

pré à faire oun. Ces armes se 'rouivent considrablement
îxidées'; cepuîLit on lii încore sur uine dles phltlilies avec

facilité le nm Navire." A yntt cininuiii ses recierches,
il trouva leu: lhoutil i, nt l'iue énii à moitié de poudrce
et lautre à moitié e ploumbà à tirer: teh:ues petits mr e x
de draprou die', ail ueh iliieltilies amlires étoilées dle laine fîureit
aussi dlîoivvrts Iarmi L. ierres i.i quei leiiébrisd'ime cir-
lie le chiaseur et quelpies d' bis uitiis île ptei.Prs les

crosie i f e setrouva uie sbumeblanchâtre u risa-1
tre (l form a peu îrès smsphlériqun1, qui se r cuil en

p1oiiutir.ie ui M omiiient qui'i y toucha ; Ce qui' oiurn- iilfaire

présumer iir Se solit les restes d'uin crâne liiiunîamî i eti(que
'int ceci ne r'it rie moins îue la ltllture d'un ide ani-

,.ens ia habitants ie nos vieilles trés.
'Vtre ami,

F.sA nTS DIVERiS

DIts M: ;trl.tio.--La re- ut' tx trois ranches di
purmenat :glais ut été prte aisez à teuyi pur lth uir

le tet:unr de jîudi deruir.

&ssmo tu.n:f A. :'i:wî-uon.-Unei grandle neembk-îe îles
patr:otes irlhoiltis es t-nie je i idernier à ew-Ymu:. à
Pee de dlisctier lit miyeni d'btn'ir des ionisi- ut îles res-

sources, pour arrather liicluell des ainuius Les ,autoris tii-

gblises aux ernudes.

t.u:ti: E-tr no, anit.u uçrtUrtt.-Deliuis cuare à uinq joturs
nous avons ruliieme t unu grn- uieuse our les :ois.

aerompgnce de vilents coups de tinnrre et d'un tvent
ù déruiner les nrbres. Diiaiilic v-rs heus la tem-

paw étuîit comp!te;Ut jama iuste n'vns i re-ncore ni
temps parei ; c'etait pouituiaible. La puie, le veut. lis
euclirns, l tonnerre, tout semblait lîtr doinu.lun rendez-
Vtts pour le imUie quart d'heue. Aussi crains-us

que uus n'yivons à etinrgistirerd iues sinistrîs urris dans
celle tteiilè. jusqu'à présent i'OuC e e niuls stilt u

1 iut, citest qie u alqu i :ubres et ti :li htiu -s ont été
r-nver-s dans les enviriUns de ne vile. 1ier, il a filtune

J"urn,111!u auîni elaude qflue les quatre précédenes.

uuuuu.:.-Eni rrie-ndanlt unoms upprînd que nmidi
i rnietr lu tu.-i test én r lu ii u chanti r dle b its à Vau-
dreiil, aTppauint à MI.\ll- DI-br:set Derbisîire. et a cut-

t-omlîî les huit à âieuf cent cordes di blis ;I; s'y troinient.
tOti sus quelat lerte ui peu. iai ére d'e moins le £1-:0.

Nom rtos.- I.a Cert/c (r'ielle de saiedi contient
n's oiuumnnationu is t . u iî ,N. Ml1. Il I . A. lillt

De heicuii',.1. ER. Ikahliî.es L. E. Ilanrly, G. C. 7-Fetiwick, T.
C'. :c.îrne; Avocat, Richard lDonnell, écr.

niturs tU1en2 : .tE .- N us voyons piU us .iouauîx
u iuri uluel le tlcig'em d'r':uttle alisi qîîue celui d France

ouinaneneint a taie ds prires pour le Ppe. à Plicusion
d ce <lupu iet le su pa uà Rome.

t C îo:uD N se F.t Iu .u::nv.-Nout ovons tar la
Ca l'e Q uee qiuî ee joaar.riui, un <Clltit ets e'v-

itbuiers bri>: u n carraiu i-il i te ia i u s vitiruux d<lu

Mi. Tue ll .hohir. ut uit us t quituinl'tipr idan>

FU faite. oM. 'Tioni-ille et quehiues mais pusuvr nmal-
ilitun i l eureut biî h'ît uItemii. le 'ol.u rilit la m tre

Vn li u i ne son sîni bj it a n volat d. oit dl se faire

rei M'oyer iu reemenn .\t-s M. Trudle, voyant uprès ellui
iti homiimtiu il prit pour un dt i e <oliie.lui r mlit, son
prisonnier.C Mis lt-i il p i ' u coin b le enci ue ion

ii'etai autr qu'uni isib< haita nt uI n ir i-n surte
quei le ainier lu le nouveaut îler- couer tranquille-

menii. a s: c:u'"riac.

-rînos rCct.f:ss-rn:s vrA. s.-.îndi -oir. sont Ur-
riv-s î iieuc ville l. Daiideti Diirier et l Cui uS
rois eieia:tiues fruu:aus. Ces dontsurs, dont Ia 'in

J renmtiers Snt prétr i -. inne it ilir le st'rvi'e auxil ire de
euir tuinitre-t à' \lgr. l' (ue u le tiréal. Ils s,, nt

PUris du livre le 3 ui.

M. a. <i :uuut.x.-Nous vons lt lalliir d'ppeire quie
IL. - Brnard O'BMipy, le missinnair de Sherbro'ia, uété
invitù à prbt-lier ià lut iesse sollieliIe qui doit ètre Célé-
brée le joutr de la St. Jan -Btiste à Pégiisa parissiale de
ceae ville.

onm1ix.'ios.-Mgr. le Martyropolis a fait. samdi nît-
fin, unie rnination tis l'église iC Notre-Damec u 13nui-
Secours ; 'e'st p roibiIitaement lut [iremaiièr cordination qui uit

jamais élit faine 11:1uts îC Sanîctuiaire vénéré.
M. 'Dquo a reçu J'ordlre'deI la pitrise ; MM. l. C..

Fahre, A. 'lruécul, .. Qiinn et WV. Pitzgerlli ont reçU
le su-dncin;atil t M lh. DagnautPis, P. Mcl r et N.

Lcomue, les nordres ioinIres ; enin M\. A. Toupin t
C. Loranger la tonsure.

coLN1ATN NnErs TowN(NstiS a tndeur Mgr. dc

ion-utrn vientt île firin ortir june Leitre P tmae pour re-
conunander l'Assoeintion npour hlui olonitsalniiln is îtownu-
shipsi par des Cainndieis. Cetteb lettre a 1étIltlue diniiu-

Che dans toutea les élises le cette ville ; nous I publivrons
vrldreli. Qu'il noutS sillise poutîujourd'hleui îredire à

ceux ui hésitent tncore à seconder cette belle uivre:
" Voyez votre éivque ; exmunie ce qu'il fait ; lisez ce

qu'il di ; et puis acors leurez inactif, si vous le pouvez.

Oin lit ' àet suiiot datns' la illinerre:
Mîinseignur l'évêqu de Miuntrinl- ndressé nu t cu

r's d son diorse uint lettre pnstrunueleeur recoimnn-

dunt <Ida travailler. nu prorsde -i l'c iredla colontisa-
lion (les townshits. Cette lettre ; été lue hier nuprô-
tue dle ric proisse, nons nvtons enlui nvei pitusir

la latre de ce docnt pciux, écrit nvec toute
l'm e Ct l'unction qui citactérisu'nt. las ntvreis le not o

digne êqu, Ct Lnus ni doutons Ias qu'il tiu Ptl'et
de presserl f orl-anisation iminc lite dans les paroiss,

toutes i émincome'nt iniCresses cdans le succès de
Tassoiitto dont Mgr est prtsidlenît.
ATnumirus nu t... nuvt C'Attu n.-Nous noons reçu

lias '-e et tu livraisns le ./lbum de la Revue Canadienne,
poiur lesquelles notis offrons nuos ricimcients à M\1. le ré-
laicteur cii chef, Cos livraisons contiennent la conmence-

ment île PHitoire Populaire, A necdioMtiqe et Pittoreqe e o
Napoléon'et de la grande arnée, jpar Marco de St Hilaire;
Le cleés du Lgis,par Narie Ayearg; Pic IX par F lix lavé;
la ferme le Dervais, par leun le Sudièe, Oraison lune-
bro d'O'Connel, lar Lacordaire; L'histoiire de la vie (Poé-
sie) par . iLenoir ; les Deux Voix (Poésie); llotel de

Vlle de Paris pendant. lu. révolution de février ; la Chine
et los Chinois ; par;le conn de Bonaconi; Commet fA-

rent inventés les jouriaux, pur Pail Lebrun ; avis charita-
i's donnités'à aPbri du Ridenu,par Mmle Caulle, tniluit de

al imDogh Jerîld pIrPeter L .;leCurrier
de Montréal, par - 1V ar. Le tout cest accompagné Pnlu

Roanutriiie nptr ain elle Louise Puget... n us'abouine
au No. :2 rue St.. Viacent, MIunitreal.

.conium. -Cn lit dans la lfzmnzeve tP'hier soir: Le cé-
bre domiiiiiiain .iacordaiie a sivi 'exemplo du poct ti-
onal, Jraer. Il a oiln sa déni>siun de ncibre de htw-

Deulée nationnale, en alléguant " que P'accumidissement de

s Jevoirs religieux, luii rmsent incompaible- aven, ceuw.
le repKrisîntant du pays."' Ces actes dictés monus les doux par
des coivictionis fortes et sicères, lie peuvriiiç exciter le b L-

ie des hous citoyens, mais seuluimnct leur douleur.

InaEi. DES LOIS SUR LA NAvicATrNr -Le parlement an-
glais a enfin nbardé cette questinn qui soulève inr.t d con-

Iroverse et qui toucihe tant intriLs. Ies débats lont ex-

cessivememt a ié,et pornmettit d'être longs. .i Ie projet
du guvernnent veta à uàser, l na igation étrangère .e-

rait admîiise, sur un piedl iégalite compite avec la marmie
anglaise, aux bénéires ds voyages de long-cours ut dun cm-

morie colonil, en tai toutefis que les l iolatures louc
h..s jugrrien t cinsienables : ti t tes leus restri~etiois acticlL11
disiraitraient, et le. nivires brilanitqies ieserileil dîe joui

diaucune espèan de i'il' scur iour le ctieo et ler

pécheries. ' ~ Couanr r ' E. U. ,

am ecc.-M. Goer a lé nommî:î lundi le l cour:ilt, un
îles échevis de ceev il, en place Le . Gibb qui a rési

gné.

o-ray.- Georg. Platn. '-r.. de cette ville, %ient d'être
d (ls à 1 profon de nonaire.

A U-iTES NOTAIR.s.- Il ilairi- P. DIa ncharld et .1 cait Octave
ChluI,érs., vieien't < îireîadmis à laI praliriýle du inotariat

GRANDm INc DIE.- Le fi et déclaré (le 15) dans b
ville de Nrflk.Connecticut et a détruit 73 édc i la purte
est évaituée à $o00,000.

sur l'efret bienfaisant des pluies qui se déclarent ordinaire-
ment à cette époque de Pannùe.

-Le Réveil da i a reçu de Ra corresiondance des
miiissins étrangères les inoii'vllcs suivantes

n Ia de joyeuses nouvelles à vous annoncer concernant
la Cuchinchine ; cependant elles ne srnt pas encore oficicl-
les seeulemnt elles pamissent certaiies, et j'espdre que
bientôt quelque lettre:ve n ue de la Cochliichincie o( du Tong.-
King les confirmern. Nouu avons appris, par une tedoul lo,
que Tieu-Tri étnit mort etIt qu'iiiimédiatement la persêcu-
lion avait cOise. D'un côté, c'est M. Libois, notre procu-
rmur à loinoong, qui nus écrit que le bruit court qué
Thiei-lri était iiort le 2 de la 9e lune, ce qui correspond

iu mis c iovemb-. D'un autre côté. on nous écrit de
Si ni que les anibassadeuirs <amuibogiens, i éient rendus

en C.oin iiie, sont retournes, apportani la nouvelle. que
l ri était mort et quet snfils lui surccédt sous la rigence

Kun qui est le frère du roi Ninh-Ming et l'oncle de
Tilteni-Tri. Or, cela ent niusi il n'est nulement étonmi
ille la persécution cesse, pareu que le Kien-A M s - tou-
ours rniontré trs-ifavorable aux chrétiabs et a toujours con'

banu les idées persécetriîes de MinhNMin, en lui repro-
chant so nraitiude,iusquc devan son trône au-v nîssioni-

rre françai ni aueit ridé si puisammen leur père
Cia-Lano, d n crIU t pas de les mettre à mort.

"'espère que le 20 du mais prîblui unous aurons des
lettres le Coclhiiclne uiî Tog-Kin . le m'emlieSSeral
de i-eus eni doînner Co.nmîunîicationi.'

n n.- nàées sont à eine écois depus que
ibstre )ren.u'qie le Colognerl, dont ie -nou lbrillera ais

in da icsl li ann:uAs e Ig:Ie. dst vu E'r'oté dans sa m
'u.pispale ncrne un rebelle et tnuine hs unie raUP-

v e (plin ai l -tlu: p o's ît iui bauliuIi. A ujo r ist

.ni)n rawiiî e s e î'îj d, .!cris, pamrt en trompha-
tur ir llir s:eger a as-mbe nsituante île Berhri.

u a iu<anu:é des .,, rage: cthuh ues, il v t;pre" re
i.i', :i c. i uini simple :uit.miis coitm le relir-

nttut et le df.enur a Irm le lAEginenpthlirp e dmans
lis p<ru 1 nCs îciden<t:nI s de la Pru sse. 1,ltno-étre l'illustre

îrclti aura-t-il peu à lire pouIr rempilir eenetimlortalntea îîs-
ion, car le t l d' Pr:i se At son gouveil nieui.anit doivent sen-

Stïi mni dil leur innorte de nager. en donnaint satisfac-
lxi ä t' .is!j s plaintes, cctte rimiortn Si înnombretuse de la

moi.lrelite. .dcecntenter plt uui'g-temn es ctiques dn..;Il.]>î< les . Ltm<<li.. -s
""ciiwes runns, ce erafit rilluer dly provour des ré-

emese ut-rei d defr; uli dlans lfes er-

rissl Nouvu..--.Nuu éproivens un hoifn v iusir CIHN, '" e ttll rIren' dcalulSabconéquMr-

à annoncer à nul lecteurs giil y a lie die croire que ile piar-,,u -. uireinI
lenient 1nierial, dr a dns préstnlte szon , sera a;i, oi. rc
méme il li liest ias déja, à révoquer la 4le eluist dti acte M.:m'cuu<u n sdii qui So ssée nu trîmtl a

d'Uio qui i tlît liPu 5ag Lde la langue fra'ncai dans les ' i-t . Li femme du conJ:ainn était lu'e :
irrcédés île inore légiýlaire, et par là à renrliae aux Can- dc lui: un li1 mont entourée et (i ont nress les moins.

Ïiimnui'-frnçd îîmjS i juilee quii lur est ille. NOuS dL-vra à à;John lieni sest eoarat treu un courage enthousiaste'

lurd Elainue dente de reconnaisance pour avoir "" L ces at- unt él ui défi. On craigîîaittii un mouvemîîetîI

r nparation d'une iiumice ausi flgrante. lne. va jansla nurwd rance, mais il a été iumnediatement
--Uneetuis à brbd d'ts nbateau a vapeuir qui est aussitt

--laesnn nrn(.amr.. r .Lpiniravaites pieds et les inints enchaine,é;
le, noîues intermie que lrétat saun't airc : i est u i ' '"1 il a été 'prosoiremeit dép 1o> à la prisoni criminelle de
nît ; que le lprètre cttthlue n'a eui à adri-rer qu el ux Spik Isand. près de Cuve, où les condamn s sont emplu-
nialades, mrmerli et jeidi derniers ;t qu'il i 1 tout la i és à des pierres. M.M itheUi ne doit y faire no u 'un

phus dans les bnîtuix, gut souiti très bien Ctenu, s l ri; i court sjrtour: il Sert ensuite transporté aux Bermnudes. On
six cas graves île iouitladie. .vait espéré d'abord une commtation de peine, nais. sur

:rRaUAv. A .îecn-U T.-Marli dernier. Un i aU uth, du terpeamit d'un représentant d'Trlaide, sir George Grey-
noi de Sitil, milru dans les clan·iers dle M. N'ihtn, a déJuîré caté oriuement. en pleine chambre des commu-

a Hunterstowndemrrir St. Lon Cra onmt e .eu - M u- nes. qie les rdres avaient été donnés pour l'exécun de
rive, a Lte broy par umne roume de muis. Ce tnalhatux tu e c'. Dets exluinons s viese aont eu liu, à
'était avancé tiop près le 11 roce. sun htab y r eene utcasion. surla nianiere dont le 'u'ernemett enten-

et en munins d'une minute, il avait it ei our .exi t'y Ior -- it l en Irlade.
do la fatile roue, et les os de ton- ses mineuibr-s hni ut u 'i ct le M . tie Ma-seile:
choc es oybjts qu'ils ienconituieniHt. Qtu:it dut r ut nll a. rdo t l - -Ep; entrs hier dans
ce rpuii puit faiure' ut d outivrir les yeux et(l jeter tun 'nur i rprt. i pes nouvellesld lle:
dladeu à a femme guq au rnum de et accident, t:i! au- . , , .. e -l

lurne ié0 t il expira uuîsin ripés. Mieen. d la/e ru . n mi coinnt un document intitt-
'now' nmi dunounc la i dem'. ans cqueil sont

vnT:t. :r murc..-Qumhe vient de per-re uWnî' de -esein<I tIi tsuitIl-Iflîl Sfind !.
'X UnWiM htSLou lndMjtts Amit4,1 J'a

p!is ancie'ns hdbitanuts, prolemnCt : i ut uual quii reî udit cte' dehtral on de nri-eineses Ipir<ittaire diu piaO. Go-urge Polizer, ec<dvru :r. treu-
au t 7mis. est ducéed évundin soir drnti-er. I etu;t n<- rr

- e -- - itit- lliffAl enmric ct vin en A mritqe nmîme temps goe mu e n U pretntt i, ijîîute lat
John Jacb Astr, tienne irand et l. les, t:' s t i.tque àonl ao li lti r diingui,

!htiiies ;ui o.t ui s iq insi Lque lui sur 1 C contiiint n o tA ai lapuouvons . s ulut s uaruer
loritinie lritire. NM. Pozr alisa n Cu:nada dunit la gni; fit seiriire du iiistre dliugne Benuharua

uerr de !independance et è'tabbt peu d temps après à ic'. e-ril llaico. i Con ipé!ie u Pais, One
t.)uébe OÙ il acn. mn eI-odo depuis. Bien1qu'ono- I j a.l<r là qu'il i«st .s novice dans la diplomtie

ie à l'excs pouir lui-mime et por sa u nm, i! étaii :és n.u:-La Gùzdle de Rtume contiemt, dans sa parie
ehritabl et a umintDes fiit preuve de génroite. Cn cf!eii/ce la ple sivante

<ci01tt11n e'xemuuple Pabaildon qu'il fit i seà S centsiuires LIC ~l PGR. lMEi DU MiNIST ERE.
St. 'h ,s prés l gra n.i.endd de 1-u, de leurs redvan-
ce, échues. Oi cite aussi conne tutuiti. urigial de son ta- Les nouvcaux iu-uii que Su Sainteté a daiutné ape-
rtctère P oposition opini tre qu'il ritfit à la r-uditn par la ir au Pouir oirsseUtU ls îMes pinucipes din'mour pa-
queileu le eoseuil dle viiluu ordnit d la dmolition les pornuis riotiue, d libeté, i'Uordre edt îde j 's:i ape airs lesqIue-s
qui diliguruient nos rtes rétrmie qui le lsait nmins ueT leurs pr éecsseurs régisaientc l ehnse publique. Le pré-
liersonne et qu'i i mb it plus que tous les citoyenseium- sent inire a surtout à eur la saite ulne unliennie. au
ble cone laiqIlle mitlmanineu de llhivec et nl- trioupih dît lauue il cnsacrera ses principaux i tn-

er ou grand â un voyi à Mouitréal pour reprîseteilr vaincu qu'il tei futI lpas se cniteiter des cl1ets d'une le-
lui-mèm ses griaugu co:une ir- imileadUmais qil fiut les répéter -es ucerore de
rive souvent aveu mails de justice, l'éoeuma pulment et nc pu enm ls avec unm tale i'igable.
fit rien pour lui. Caniadien. 'fil shlqut égaloiment umidveloppemnt égiiler et

tanir QUéaEc.-Le Specrtntor, cl'atbnrd, et !es .llrn.i- paiftique, mis fiane et san% lenteur, des libertés publiques
gre Religieur ensuite unit fi mentiin du peu d'égards que et Je la nouvelle voe costitutionnelle que mInuus at Zuveurte

le capitaine du Qulec aurit u pour Sa Grtce Mnseignetir ntre Paisc uimmrns.

i'Aichevque de Quihec. Ce fit est vrai et indique cez I -Nous lisons dans la -'peran:a (le Madrid :
le en pi:uip leu le savoir vivre et une nsena bie marquée ';Il partît vrai qutune tjunt a été créées récetmment pour
des règles les ptlusnI inires de la coulyenue. et des sepî- 'terminer les egoc i aion cel siasl ies. Quiatre imbres
:iutiis qupli ont coilimnu I'animer homie beil élevé. Mgr ie cette jlnie ott tüt nommnèés par .Mu- le délégué osto-
de Qlubeu est le prend Jignitaired eelosiastqu de I- lqne et les quatre autres par le gouvernementit de Sa 'la-
inérique Britiue, il 0>1 le chiefd'un corps inisîruit et res- j esté.
pectablîle, il est le it 1ef le de la trs-grande maior6téc Daurès e i quet nos anrs appris elle doit s'occl cr de

de l population du uBats-Cana ; il est en otre un v ilard. I fnouelle dé nmid des ioucese O sprimer quelques-uns
A totis ses titres, il devait obtenir pilus le déLfreancinon de eux qui existent et ei crien de notu( -ux, suivant qu'on
pilus de rsem îe la part du capitalie, cui lui deien on- le jugera nécessaire. "
Ire, commeit à tus les passagers, une hospitalité bienveillante -L e guverie nt portugais n itoèm nune commission
et cordile. ' Journal da Quibc. de sept menbres pur faire une enqurle et u ra pprti surles

tna n.-Cet iun fait notoire que la plupart le no. meiilleurs moyensLe e mettre tn terno' à -eslavge encore
Banques Cuniadliennies ont sufi.rt dis pertes considérans tolér dans les coloinics portgaises t l'Afrique.
depuis nu n par les lianquerutcs en Angleterre t en Ca- I.a FRANCE ET LEs ETATs-'Ns.-'Asseblée Nationa-
miun. L ba anque de Montral nt -'atres u perdu ar m ni-le n'a pas fait attendre sa répoi:e aut Conagré Dns la s-
v'aies lettres tIe 'ihango £6.l42 et £25,72 cil muvi mince ilî 2,elle a adulopté à lunannimitùP décret suivant :

papier local escompté. Revlie. . 4Art. er. LAsseiblèe Natioale, prfioidémncut iou-

t.tuLnr D'ormoN Aux t'rA-rs-Ut.-il y a Ci samned i ché des sentints qui ont di h uu Congrès des Etats-Unis

une assemblée dans le Lafayetto He11lde New,-Yorki Ci I.. le édret du 13 avril ieniir, otTre au peuple nirirain les
veur dlu génral Taylor. "Les adv'ersaies poliities du g- eierriments de lua ipublique Ct expression de sa frater-

nérnu ont fait l'asstutdit uu lieu de cissemblée, et après cn avoir nelle tmilié.

chassé les partisans du géntral. nt mois tut sens essius Art. 2. La commission duI uvoir :et'rcwif est char-
lessouis. Nouvel exueple d la liberlé d'opinion sur la terre g de transmettre le présent décret à la légation françus à
classique de la liberté! tac OrMre de le prîésenter atu gouvernement

ntSácorI.Tts.-Le Concordia Intdcligencer cu 27nuinonce mriin."
que les chenilles ont commnenc iurs ravages sur les pnuta- Ce' tnble change de bnms sentinients entre cns ieuîx gran-
ions dcli voisinage et das lei sumdtest du Mississipi. Il a fRllu der Assemblùes otuiribuenr à resseurer cueoro les lieus d'a-
renouveler une grande partie des plants et coune la saisoni umiliò qui.uissent la r-aie et les ELtats-Unis.
est nvangçé, les habitants fondent toutes leurs espérances
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MA RIAGE.
A Quiébec,, le, 1Il, rhéodore Mlolt, écr., organiste de la ca".

thédrale, à larriet, Pille de Wn. Côwàn, écr.

NAISSANCE.
En cette ville, le 16. la àame de L. T. Groulx, écr., ayoca,

a mis au monde une fi:le.

D.CeÈS.
En ren:e vile, I, 18, à l'àge de 5 One, Marie-Louwie-1--

fier-Antasta-ie, enfant de M. J. B. Rl and, marchanîd-li-

A St. T rt:e de B!ain1iàIlâge de 16 ans, Mr. Char.
les Guîùrint, étudiant, qui 0est ioyé en se baignant, samîteli
le 10.

A la -Rivière des PrulriesIe 17, 1. Françis Cbristin dit
St. Aimnr. L éde 66 ans.

A St. Gahriel dii lal Mkinngé, le 13, 'dame -3arie
Dure;iau, épouîse de François Durvilliers, écr.,

A BJeauiport, le I, darme Manuhi, épouse Je feu'l. Char-
les Para rt, à l'ge de SL anus et 6 mois.

En1 1cete ville, le 8, Ambroise Jobii, fils ainé de Mathlei
Ryan, cr., a 4 ans.

^R S. O C 1 A T i O N

ST, JEAN-BAPTiSTE.
CfLttUltTrON DE r.A }i TE F5.TPI0ofLE.

L A FCte Palroniale sera célébrée samedi prochain, 24.
.- juin courant, par une McssE SOL-NNELLE qui-fie['

chamîuée à l'Pglise paroisiale, à 91 heures du matin.
Li prcesioni e fîrîîormera conmne ci-devant; dans la rue

St. DL.Nv', près de 'Evéché, à S heures précises, suiant
le pranne qu(i va etre publié. Tous ceux qui ont coultu-

inu dPy zussiýte ,r sntpriés de se rendre à il'heure fixée.
Unssociaionr espr'e que les rues seront pavoisées de braa-

ches d'érable comme dans les occasions précédentes, el
due les muagaines séront fernés .iurant la procession.

LUDGER DUVER{NA.Y,
Coiissaire-Ordonnateur.

z Mebresi, de ?"Instiut Canadien.

J ES rmenmbres de i[nstitut Canadien sont informés qu'ih
j.._? devront aisîter en cor.ps, ,nredi prochain, le L4., à la

procsion LeI la ST. JEAN-BAPTiSrE : en conséquence. ili.
bon t respectueusement priés de se rendre le matin, à 7,h
préisos, à la salle de lecture de l'Institut, rue St. Gabriel, où
il prendr:unt les i gnes de leur société, pour aller rejoiidriU
l-St. Jean-Ba ite Jans la rue St. Deits, près de 'évéche,

Par ordre,
R. BELLEMARE,

Secrtare Arch.
19 juin. M. . C.

BANQUE D'EPARGNE

DE LA CITÉ ET DISTR.iCT DE :NIOuTÉtÈAL.

1U;I plrohuin, le 22 du curnm, état Fête d'Oblig-
tion, (LA FET-D Et) I ne se -2 - r pais d'altiires ce jOi

là à cue istlutiei

19 .iuin-

JORN COLLINS,
Caissier.

r ;r ~SOUSSGNES s'adresseront à la Législature à
2 prohlîaine scsuo. î a a iane i le cas le requ ier ê

pour Lu :ot:1nir le tuir uni ponLt de péaIGe

Isar ni iireu somti:on lv eaî1, lise de la paîroisse de

Sno imi. I aur:i leu i.iers dans la ravière, laissant ur
e übrîIe or isrdeaIx dauilimns qu're vingt pieds

v y aura un pin (lekis de trente pieds de largur. l sera é!evé
id seplt pia:is au e lus de la plus grand cre coninue des

le i1rivilt<g, qui scri enanîi e n fa i une lieue au
dessu< et a utm atu lessi h situ du it pont, laisant la.
ier. qui voudra, de tair uu iraiter de cantl ou d'esanif

pour la h<nlmoiiiida ht dee , an lieu coLnu.sous le com de
t:'verse à Maille.

Le:s pé;ges qui 'eror demand:s sont
1 Pour chaque carîsse ou tatre voitue à quattre roues on

vohure d'hiver, tirée par deux chevaux ou autres bêtes
de trait : S dieiiers courant.
Pour chauîie viture à quatre roues, ou à den.-u0e

cha qe voii.re d'hiver, irée par -i>0n se1 1cheval ou autre
lite do trait: Quatre Lîiers.

a Pour e eval u autre hête de trait, iititinnlef
l ul t viîtures cLi-.desis mentionnées : Dcex ceiers.

4- Pour chaque pezrnne à cheval :Deux deniers et demii.
Four eiaqiu perso. pied : U idenier.

=Puur cLuique Ie Lde uit ou de summne, ou béte à corne
L deruer et uoT.i

7 Pour chaque tim i outon, veau, agnea, chêvre, porc, el
autre animii I de ni mme taille : Un demi denier courant.

J. F. L.ARocau-t. A. E AncaAIXAUr.
P. U. A it aH . ULT- AtasELr AncIt.CA.IflAULT.
NActssE GAIsEAU. CynîsE Cur'PUT.

Josmm PELL-Tien, l. CAatILLE ARcHA31BAULT.
AG.r'T CHAPUT.

L'Assomption, 1er juin 184S.

AUX ENTRiEPi-'ENEURS D'ÉGLISES.

VIS letir est onnén que LUNDI le 10 juillet prochain
i 10 heires A. M.; les syndics p'eur la construction

de 1'!iseactuelle de St. Hîvacuinhednnernt iie entrepri-
sd'un prix anes élev, pour terminer des travaux déjà

entrepris pour la dito eglise. .
Si. Hlvacinthe, 6juin IS14.

U N INSTITUTEUR, qui pourrait aussi remplir la place
de M Aîns-CAXra . désirerait tronver, dans le dis-

trict do Moiral, une situation pour le premier juillet pro-
chaiu.- Pour plus umîples informations, s'adresser àTv¢ehé

Montréal, 6 juin 184S.

..



MELANGES RELIGIEUX

FAITS DIVERS.

UNE PRoPoSITIoN.-Le colonel .3ouffet-Íontatban, arrêté

dans l'échauffourée dIt1 prince Louis-Napoléon Bonaparte à

Strasbourg, est arrivé ce matin à Paris. Il vient, dit-on, pro-
poser les services lu prince à la République, qu'il veut servir

désormais co:nme simple citoyen.
-On lit dats le Sémaphorc île 'arseille
" Le Lombrdo et le Porc-Ejpic. entrés hier dans notre

part nous apportent des notiveles de Rome:
Il La Pallade dit 5 imai contient un docunent intitutlé

Programme du nouveau ministère, dans lequel sont expri-
tmés les sentiments d'un patriotisme sincère. Le journal qui
roproduit cette' déclaration de prinipes ajoute que la nou-

velle admiistration paraît devoir réunir la sympathue gené-
rale. On prétendait, ajoute la Pallade, que le coite >lar-

chetti, littérateur distingué. était étranger à la politique.Nous

pouvons affirmer qu'il fuît secrétaire du ministre l'Eutgòne
Beauharntais, vice-roi d'italie, à la cour impériale à Paris.

On peut ju'ger par là qu'il n'est pas novice dlans la diplo-
matie."'

-Les élections à lAssemblée constituante de Berlitn ont

eu lieu le S. Nous ne connaissons encore que celles <'e

quelques localités de la province rhienane, Mgr archevê-
que de Cologne, élut dans cette ville avec le preidenL dut
conseil des iniuntstres, l'a été également à Borcette avec le

ministre des finances.

-Ls qut(ntités de bières exportées d'Ang'eterre, d'aprés

les états officiels sont : 143-146,621 bIarrils ; 1S44-171,
927 b.; 184-5-16-,15-2b1 I4-.1371.270 il.; 1847-132,

3Îi b.t le baril contient 36 galons.

NECRoLOGIE.-Le 13'mai et mtort, à l.ongleatns le i'
shire,un des honimes les pluse célèbres de ce siécle eu A nge.
terte : lord 'Ashîbtrton, pltus conuttu sous le untm d'Alexandre

Baring. La noble lord était é le '75 ant'.

:EO.Nr.-Le S mai. la preiiière sesýion dit l par!eiteit
piémontais a été ouverte par le prince Euigène le Savoie,
lIeatenant général titi royatîume. Nous remarquons la plhrase

suivante dans le discours quuil a proionné en présetant le
budget: Si la futsion désirée avec les autres paries de l'Ita-

lie vient à s'accomplir, il sera fait dans nos lois dŽs chauge-
nients qui tendront à améliorer nos destinées, et à nous faire

atteindre ce degré de pouvoir auquel la providence doit nous

conduire, pour~le bien le litalie."

HoNGRIE.-La Hongrie et toutes les provinces si:nves de

l'empire d'Autriche sont en pleine rébellion. Le 13 nai doit

se réunir à Pragte une asseemblée des représentannt de tottes

ces province5, auf la Gallicie. On évalue que 11 ilnhions

environ de slaves y seront représentués. Le 18 mai a été ea

outre fixé p.our la proclamation d'îune monarchie slave et in-

dépendante.
-Le vaillant général Fulgosio, capitaine-zénéral dela

Nouvel!-Castille, est aor à six heures du matin. Il est

prouvé maintenant qu'il a été victime 'un assat dout

Peutteur n'est maheureusement plas etnore tombe entre les
mains de Pautorité. Le général sortait de i'hô'el de ;a poste
etentrait dans la rue Mayor, lorsque trois iruivius soruirent
d'une petite rite, et l'un d'eux cria : C'est lui ! et aissitôt

ils tirèrent sur le général, qui fut renversé. Quelqies sol-

dati; le transporièrent dans l'hôtel de la poste, où il expira.
D'attres so!dats se mirent à la poursuite des assassins, mais
i nutilemetut.

EGLIS": Dl:AGNE. Les évùnties des diocèse, de Girone
le Teruel, d'Avila, de Lértla.de Zamora et d'Osma et Oren-

se. en Espagne, viennent de faire leur entré dans leurs dio-

céses respecils. On ne aurait exprîmer dit PlHeraldo, Pen-
thunsitasmre riuýa excité la présentce do ces prélats.

AMYISTIE.-Sur la r leposit1Otn de coneil des niii.SteE
Charles-Albert vinrit d'a-c rler amnin pleine et entière à

tous les prévenus impliqués dai la prmceéiureuti s'ins:trii-
sait à la cour 'appel le Savoic, par site le orvasitoi q'i
a eu lieu contre Chambéry dans les journéas des 3 et 4 avril

dernier.
Les étrangers scront immédiatement recondlta à la rrn-

ière.
UN NvtE.-Le navire Ifanaiul de 500 tonneaux ve-

nant de Québec a été trouvé nautfragé sur la côte le Non-
vgeleTfévrier dnier T les hommes de léquipage.
à 'exception d'un seul, avaient été enlevés p ar un coup ude
tuer. Le niatelot resté à bord soutirit les plus grandes priva-

tions, et quand on découvrit le navire naufragé, ce naiheu-

reux était dans un état d'insensibilité complète. On l'a ec.

pendant rappelé à la vie. Le navire lui-méme a été renfioué
et il est arrivé le 28 avril à Peterhead.

DEUX JoNQUES JAPONA 'iEs.-Des neutelles d' onolulu
(îles Landwicvih) dIu 25 uhéembre, nous apprenrernt'que, dans

le ceurant de Pl'unée 1847. edeux jonqules japenaises en u.e-
tresse ont été rencomrées en mcr par des baleniersr L'une

-l'elles, compéîteet dé.=:nparée dans une tourmente, er-

rait à l'aventure depuis sept mois, et avait été le héàire
d'un drame affreux. Sur dix sept homme dont se composat
'éequipage, treize auaient été successivement inmelés pur

servir de pature à leurs compagnons. A c > nnellc
victime q'iil avait fallt sacrifier, le pont d t navite était de.

venuî uni chaump de bataille où chacun cherchait à sauver>sa

vie, jusqu'à ce qu'un des coaotants toirhtt sous les cunîp

lu plus grand nombre. Les quatre malheureux qui avaient

survécu't à ces effroyables nuisres, portaient les enipreitntes

nombreuses le blessures reçues dans ces l>attes sacrilège.

Recueillis par le nvire américain Frances Hn tta, ils fi-

reit transbordés plus tard à bord de bateaux pécheuîs de leur

nation.
Les rnarchantises trouvées à bord de cette jonque, ainsi

qute surutn auttre narviro semiblable, rericontré par tut b'timient
Blrémrois, sont de ntature à proauver qtue l ouierture <u Japon
aurait potur le commferce européeni ptlus' il·iîpotn(ce enicore

quî'on ne l'avai'. ienlsé jusqiu'ie'i. Pent-étre, du ne-te, ce dut-

ble sauvetage conitribuerat-t-il I antmner rqutelqmue relàchternent
dans la politique exdlusive où s'est ubstirte jusu'iiiemur
du Japion. .-

BANQUE D'EPARGNES
D F LA

CITE ET DISTRICT DE A>OTREJJL.

PATRON:

Monsigneur l'Evtque Catholique de Mllontréal..
Burcau des Directeurs,

W. Workmnian, Président, P.. Ieaubion,
A. Larocque, V. Président, Joseph Iimret,
Francis Ilnîeks, il. [ulhollanui
il. Ilolton, Eloî'iii
Damase Masson, Ilarthitu. O'Bien,
Nelson Davis. Jicob DeWitt,
IleinryJIudahî, Joseph Grenier,

L. T. Drumtmond,A VIS est parles présentes donné que nette Institution paiera
CINQ PR CEN' su tous les Dépôts.-Les Dtro'rs sont
reçus tous les jours de dix à trois heures et te six à huit lieu.

heures dans les soirées des saiedis et lu:dis (les fites exceptées).
Les applications pour autres aiiies rceuerrantl'attention du Burenu
doivent êtr envoyées les Jeudis oui Vendrdis. vit que le Bureau des
Directeurs se réunit régulièrement tous les smIeICdlis. Cependant, si
les circonstances exigeaoient, on pourrait s'occuper îles demîandes
ou applications qui sera.eit faites, aucun autre jour dans la senmainîe,
le Président le Vice-Président étaunt tous lesjours Présents au lii-
reau de la Banque. - COINS.

Sccrilaire et Trésorier

BANQUE D'EPAGNES.

=rTDMT.
Balance due aux déposa', 'lécembro

1S -7. .

Ma rs .- MOnt a i
déposé du"îis le
3 I :..e. juisîqu'à
-:jour. . . £27172 0 6

S. retiré do. . 25203 16 1

Balanuce due ce jouir aux dépo'ants
Par ordre du Bureau,

eJOUN

Bureau de la Banque'Epargue,
de la Cité et du Di-trict,
Rue St. François Xavier.
mars ISIS.

£62675 11

l16S 4

£64113 16 0

COLLINS,
Caissier.

P. GENDRON,
IMPRIEEUI

No. M, RUE ST.VINCENT, MONTREALO FRE ses plus sincères remerctnients à ses amis et aux public
pour I'encouragermenIt qu'il on a reçu, depuis qu'il a ouvert son
atrlier typographique, et prend la liberté de solliciter de niou-

veau leur patronep, qu'il e dorcera le mériter par le soin quil ap-
portera a i'exécution des ouvrages qui lui seront confiés.

On exécute à cette adresse, toutes sortes d'impîjiressiuns telle qlue
LtivRES. - P.MPHLETS,
C.tTA LOGUES. -BILLETS D'E NT EIrRE:i CNT,
CARTEs D'ADREssE, CIRcUL.Iiîrs,
CIQEs, PoLImES D'ASSUr.ANCE,
TRAvITEs C. rrs DE hIsTcs.
GONN.ussrMENTs. ANNoNCEs DE DILIGENCES,

PnoGitA3I.-îîES DE IPECTACLES, ETC.
L.e touit avre Zfliet rélérit"'.
Toutle ' mîutériel de son étabbtssement cst neuf, acheté depis cinqou

six mois seulement.
PRIX Til7-RID!UIT.

6 novembre I147.

4 -s7 go
VENDRE l o r- (-ere. à es conditions très libéra
les. un bel 1bIPA CE I'Erl, stue au naut de li ru-

Sauuint. le 4.0 pieds de li-ont sur S-. de prrol deur, meu
re française, avec une :mînsoN à deux côtés dessuis cons-
truite.

Pouir los condiitions, s-adresîei au bureau de la Minerve
ou sur les lheux au propriétaire Soussigné.

JAcQ. AL. PLINGUE
Montréau.Il mai1

TABISS E M E\~T DES TOWNSHIPS.
C o M 1 T LOCAL-SEC T IoN D E L A V IL L E

R :soî, I.O.-Quie les Da mes soient spéilemnt invi-
tées par la voie dIes joirnaix à adjoindre à l('asociatin des
" Etablissemeuts Canndiens des Townships," et à travailler
avec zèle à en ttlglenter les nembres.

0. c cette invitation soit aussi adresssée atux mes-
sieurs de la ville.

3o.--40u chaque Centuirion ou Décurion soit prié le
transmettre au Secrétaire le leur colité local letir nomn,
ainsi qle celui de leurs inscrite.

AUX ENTREPRENEURS.

N DFM1ANDE DES PROPOSITIONS adressées par
'l.Jlettres Caca che'ées et franches de port att CURf: Er ST.
Ti>oTrif:E ou ai Nt'uire Louis MANAULT de St. Clément,
pouur réparer la couverlture eut fier-blar(c des clochers et de
1'Pglise de St. Ti mothée, aniq que as ouivertures. Ces
PnOPoSITrONS peuvent être laiszées aux iBureaux des Mf-m
LA.NGES RELIGIEUX, jtsrpi''à la ut it présent mois.

Montréal, 16 mai 18S.

l
TOUC ;TE IISTOIRE.-ill Y aquelqiuics jours, une pauivre N INS'TI TEUR d'expérience et qualifié pour tenir une

ToUCA NT EISTOIE.--y aque ,1 0 C I si t Ecot:r--ono:.,désire prendren.n- ee pu uneou plu-
ernme entra dlans une bomtiulile dl'enle.anteur d< Canal tîee.' irsannées à conaiecer au ihpireier de ilet prochain( luls
Elle avait dans sa poche uone somîme dle $S00,frmit de sC< Pé- les ordres det ic essieu.s les Curés et Commissaires d'Ecole. soit dans

ibles économies peodantt ruatorze ans, et (ite pour phius dle le { isicO r de MONTREIAL, des TiO1SRIVERtES ou de

sûreté elle portait coIslanmerit sur elle. Quoel ne aiutt pas ns une Ecor. r sa Dame peut prendre Pinstruction des
son désespoir cn is'apercevalnt tout à coup que son tr'sir vo- filles.

nyit uje lui être volé ! Elle saisit autsiltôt un hommînle cu e Il peit enseigner la vraie prononciation de la langue anglaise.

trouvai au près d'elle et( dont lallure lui parut ssipecle. alis L'Aritmiuétique dais toute sou étendue d'aprés les mieilleurs auteurs

le frtit dularcin avait déja pasSé dans les mains d'un ccomîudi- .glaîs, la tenue des livres de compte, l'arpentage, etc. etc.
Il sera utile pour les catéchismes, les cérémionios ut chluour en gé-

ce et il fut impossible le le retrouver. Lorsqu'elO ne Pu néra.1.
douter de son malheur, linfortunée sortit d'un air morne et il exerce sa profession suivantla rméthode si facile de Lancaster.
r'sipné: le soir cn ollicier de poli'e la recueillit dans unt état S'adresser soit par lettre à la poste ouutiiremcit; u Messire
d .e cCHARLANo, prètre et curé îdo St. Clément de Beauharnais.
de ohie cmlt.

LIBRAIRIE CATHOLIQUE

24. RUE ST VINCENT

MOINTREAL
N trouvera coistameit l cette adresse toutes espècesde livres
et 'ourniture d'école, aitsi qu'un assrtimcnt de livres de priè-
res : le tout à des

PRIX TIES-REDUITS.
Meontréatl,2 octobrc S47.LlgSoussig'ne iflutonne ses pratiques et le piblic en

géiéral,qu'il a de nouveau IREDUIT SES PRIX et
qu'il vendra les Livres d'Ecoles, etc., etc.. etc., a

uîssi ha stprix que qui que ce soit. Voir ses prix avant
aller l'acheter ailleurs.

J. ITE. ROLLAND.
Montréal, 5 novembre 18S'I7.

L~b~fr~e

P. sousssignés ont l'honneur d'annuoncr au puLc et à ses
armsg qu'ils vieiinnt de traiisportcr leulr A telier.rue Notre-Dame

L vii-à-vis le Séminaire,où, tel qi'ilil'oiit derniércient aninoince
ils ont ouvert une Librairie soi no Ile iiiide

LIBRAIRIE ECC LESIASTIQUE.
Ils ont constamment cn imain des Livres de 'Morale et le Reli-

gion, et tout ce qui est néîcesarirc aux Ecoles Chrétiennes. Ilscespé-
renit que le patronage du public et particilierement du clergé eaho-
Ilque ne leur fera pas déf:ît. vu la iipérrioeité de leurs articles et
i'excellence des ouvrages qui sortiront de leur échoppee. Entiii ils fu-

roitt tout ci leir po uvoir pour sat isaire ceui qui les patro>iseroit.
CIAPELEAU }r LA 0TIO'll I.

AVIS
IANS hli do reconniîitre lacil bilnveillant re'i jusqu'à ci

j u par notre journinai, et pour I' Imetire à 1.1 portée des moycii

dt .totel classs. noCutannonçon s g compler d Rl' :I.-
(I-r.R de -MAIAprochainl'V.0l I ;L.A ULI.GION ET 1l)E . A
PATIIlE, praitra le LUNDI. ME1CRED1 et VE -DREDI de
chaque sera .inel. sui son lormat actuel. f'rmait àa in de 'anlée un
ulerbe iue de 1,21)n pa», sir la Relizion. la L.lrituare. lc

Scieies les .Iris. les Koiucells Politiquuces. etc., à raison le DO UZ E
C! IL Nl S et -1 rmiIpar année, payables tous les six mois et .'cran-

cc. Pour ceux 'ui nie se confoiieroit pas à cette conidition, 1'bon-
nument sera de QUINZE chiclius couranL, payables par semestre.

Toute personne qui nous procurera IlUIT iboniiié capables de
payer auraî droit de rc'eeeoir niotrejouruial pour rien.

NouS prions b ute, les peronles, aies de iotre journal. de vouloir
faire connîaître le présent avertissement dans leurs localités reslecti.
ves; et ls jouriaux qui échnanent avec nous, nous con'éreroit, en le
reproduisant, un service qi.nos leur rendrons dans loccasioi.

On s'obonnie chez MM. les Curés,
A Québec, air burcat lu Journal,

No. 22. Riue Lmmtarn
et chez M'îl. J. k O. Créaiei0. Libraires,

Ko. i 2, /iu la Fl>rbiqui, aute-Ville.
A lontréal, chez E. IRL are, écr.,

No. 3. Rue St. Vincent.
STANISLAS DRAPEAU,

PRceoPHIETAIRE.
uéubec, 1i mhars, 1IS3.

VIS-à1-VS LE Si XILU I DE NIOKRE AL,.gI

ChEZ M~M.C1iHAPELEA M & AMOTIl
GEtNTs DE .T. C. noltDt.n l E NEw-Rn.

" a'nnant u 3 M. les C:ns q-u'il a transporté son fondJ Orens ut' ah I lre' c i'ssus, le Soussigné vier
of'ifrr se rereinenbies en reectuix aux Dames nI

tuuita!-Gnc raa, pmur le mie's Si huirenix qu'u:lles Oi bien vouh
iuériter atux articles qui ont été en dép jusqu'a ce jour i leur Eta
blissei lut.

AU bon-vouloir et ài PEnemagement le .Ml. les Curés du Cana
<la le Soussigné s'entgage dés aujourd'hui a rpondre ei leur offrant
dater le ce jour

LE PLUS BEL ASSOnTIMENT DE MONTPEA'L.
L'Achetcur rencontrera toute la loyauté qui lui est (hue dans les pri:

det ces objets,oi les progrès die lui. Dortre et de P'Argeittre, tortout ci
niITIO netenit ni déli hes plus habilus conimusseurs.

Chîque artil sera OA.ST et lacouvert dc toutefamusserepréser.
ltom de q~ ulité.

l: deifi, a uarchandise sera -rotoons ra icE et

C(& TOUJOURS A BON M ARCiH . g

L'Assortiment d'aujourd'hui consiste rn uune graide variété de
CHASUBLES TOUT FAITES.

- -- ussi.--
CROIX DL CHASUBLES

EN nari.s D'on avec brochiuîres ;a antrzrs eri or, argent et couleur.
D;s"^3 manuiic, ranuibi, etc. etc, brochés tout uen or.

G NTR (couleurs assorties)A cNE en or et couleirs
GAItNITU[tES DE OIIA>ES ET PAINI)ES DE Vî>LNMA'IIjUE
E:; drap d'or (imitition) d( lesseins tres-riches et saillaits.

Damas brochés en or et couleurs.
« 1. " (assoîrtis de couleurs) brochures riches,

naires et de bas prix.
GAtNITURES COMPLETES

N. J. Les Croix, les Garniiures de f/tapes et es Rands( de Dal-
matiques ci-dessus sont tluLes appareitlcs de desseins et oifrent
Par Ila imême une variété de garnitures complètes durit chI:acunie ea
Ioo 0lispC71lillUSC,

ETOLES ET voILES DE 3ENIEDICTIoN.
Lrs Eols sont assorties de couleurs, puuieuirs la brochures riches
Ls Voiles pcrtent tous de riches eiblesau centre et aux extré

mité
ETOFFES OItNEMEINS.

Drap d'or à brochurcs très-richesc en or, a rgcnt et couleurs(d
se; lis %iou vea u.x. )

Moire d'or à reflts riches et brillant.
Damnas brochés, tout eut or, et aussi en couleurs.
Las prix (le tous ces objets soit exltniirteent réuits, dans le but

d'oirir aux MM'l. ul CIlergé tous les avautts di botnmarhéi et d.
la bonne qualiti et avec leur bienveillantt concors et tne vente ri.
pide, de suivre de très-prés et toujourrs 2hasp rix toute la niioeoitucau
(ei ce genre) des fabriques (le Paris et le Lyon.

ARGENT ERI E D'EGLISE.
LE Soussigné atteni trsrohainenent a ssortiment complet<l'Omtelsîsirs Ciboires4

Encensoirs Burettes etc.

M. B. Le Soussigné ne fait pas colporter d'Ornememns d'Eglise
dans les caitpagies.

IMM'. les Curés qu1ui désireraient fuirc venir dies objets l'importation
cxprès (et p sur - it, ' propre comipts), jouiroit de toua les avantages
possibles dans lespriz île chaque article.

On voudra bliei faire suivre ces ordres de toutes les explications un
cessaires àéviter la moindre erreur, et les iuadreser ut

J. C .IOIIL.A RD, No. 84, Cedar St.
Nw-YSk.

AVIS DES POST ES.
A dater de jeudi le . courant. et jutsqu 'àn vis f'nntraire, la

Malle A nglaise qui doit rencontrer les stetuiers le 3Bost on ou
de New-York l' à alifax est firmée au 11ureau d' laposte do
Montréal T [ROIS hetres, P. M. les M ERiCREIS et
les JdD[S alternativement, c'est-u lire M ercredi pour les
stemrr.ers qu partenlt de Boston et jeudi pour les sIea mers
qui partent île Nev-Yrk.-Lesjornsux doiveuttre livrés
avant 1i heure, P. M. ces joturs-là.

Monatîra, 12 mai 1 .

CONDITIONS DES MrILA NGES RELIGIEUX.

LES MEL.NCES RELIGTE UX se publient DEUX fois la se.
maine, leMARDI et le V EN DRIlED1.

Le Puix d'abonnement pour l'aunuée est de QUAîTRE PIASTRES,
payables d'avance, frais de poste à part.

Les MEL]NGJjS tic reçoiveit pas d'abonnement pour moins dle
SIX mous.

Le» abonnés qui veulent discontinuer de souscrire aux Melages
doivent ei dumer avis unmis avant l'eiraion de leur alboineicitt.

Toutes lettres, paquets, correspondaices, etc. ete. doivent êir
adressées, fruncs de ports. PEditeur d(les lJ nces Religieux à Alon.
réal.

PRIX DES ANNONCES.

Six lignes et au-dessous, ère. insertion,, £ 2 G
Chaque insertion subséquente, O O 7
Dix ligues et au-dessous, lére. insertion, 0 3 '
Chaque inusertion mi aubhse'qutiio, 0( o 10Au-dessus le iliiges, [lère. insertion] chaque ligne, 0 ) 4
Chaque insertion subséquente, par ligue, O 0 Ii- LesAnciinoticos ien Iccopialttgnées d'ordrcs sont publiées jusuellt

avis contraire.
Pour les Annonces qui doivenit. paraître r.oNowIr:mx's, pouir de6

annonces fréquentes, etc., l'oil ieut traiter de gré L gré.

AGENTS DES MELA]NCES RELJGIEUX.
Montréal, MM. FAIl1E, & Cim., librair
Trois-ivièress VAL. GUILL ET, Eer. N. P.
Québec, M. 1). MARTINEAU, Ptre. Vit
Ste. Annie, M. F. PILOTE, 'Ire. Direct.
Bureau des Milélanget Jcligicx, roisième ét age île la Mltisoid'i

tole près de Evêché, coin des rues Migionine et St. Denis.
JOB. RlVET'i& JOS. CIAPL, EAU,

PRlOPRlÉTAII ET IMPRlZIMEUR.

T~~t
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POUR LES JEUNES DEMOISELLES
uI sera ouverte à ST. JEAN DORCHESTEl, district da
Montréal le 15 octobre proclinpar les SRURS si avaltageu.
sement connues de la Congrégation( de Montréal.

c te nouvelle Institution, conme toutes celles que dirigent le
Soeurs de la Congrégation, comprendra dans soin plan d'éducattion,
loutes les branelhes d'enseignents qui peuvent entrer dans l'éducation
gap cnfans (de toutes les classes de la société. Outre la lectm,
cécritire, J'arithmétique et la grammaire c langue lrançaise et au-
naise; les autres branches d'inie éducation complte, comme la géo-
s raphie, listoire, la littérature, les ouvrages i l'aiguille de toute
espCce, le dessin, la musique, etc. etc. etc. seront enseigniées dans ce
louvel établissement, aussitôt qu'il y aiura iunnombre silisaitd'élè..
ves qui demanderont cette partie de l'enscigiiieut, et qui seront prû..
tes à le recevoir.

Les jeunes personnes seront admises dans 'instiutior saniI aucune
distinction ac croyance religieuse, et cites y jouiront d'une entire li-
berté de conscience ; cependant,, l raison diu ion ordre nécessaire dans
fue Institution île ce genre, toutes deviont se conformer aux exercices
du culte extérieur le la maison.

Les prix de la pension et de Penseignement seront réduits; et on
pourra les connaitere aessant ces Daie I lneur -raison à St.
, ean, le premier, ou après le premier octobre prochain. Les braiiels
d'une éducation libérale et soignée, comme le dlessin,la musique, etc.,
seronit payées i part.

Pour 'habillement et le trousseau, on n'exige rien en particulier,
cependant ih erait boni dc voir les Soeurs à ce suici.

On lie prendra auincuine pensionnaire pour moins de trois mois;- et
pour lviter le !érangement dans les classes il n'y aura pointt l'auitre
vacance accordée aux élève, que la vacance anuueil dic quatre se-

maines, la liii du juillet, ou au coimmIlleicemiieit d'août.
A lafin de chaque année scholastiii, il y auiria l exame public,

des pri et récuiipenses seron t décernés aux qléveu qui se seror i
distinguées par li hîonne conduite, l'application et le succès.

St.Jeaii,aioût. IS47.

T EMEERANCE
PAR LE R. P. CHINQUY.

RELIE A LJSAGE. DES LCOLES.
Se vend chez MM. FannES & CIE.

& 1 sD CA;PELEAu & L.utoTuIE.
"c A L'EÊC t.

THE PILOT
.lnd Journal of Commerce

SrE publie I I AI nni, le JEUm e le StIEL malin,au
3tureau, No. 3, Place d'Armtes, lontréal.-Suuscriion-
CINQ PIAs.IEs par anée.

The Werkly Pilot,
Se publie tous les VNntnms mat.ins, pour les camagne.

-Sotuscripiion, Tois PIAsTre:es par ainée.
W. H. .EIG.\AN & T. DONOGliUE,

impriurst, Edliteurs et Proi taire~i's.

ri Les li res et aitres ou.,rages d'impîîrimlierie s t exo-
ctés proprement à ce Bireutt.

13 avril.

A VENDREL EC OUSSlGNE ofire o n rente, à dleù s CONnl'il NS() Tn'
ýOD1)E1,RFIS, les d.,uxemplaceens etla terre ci-îrèsa dé-signés, nivoir:-

IO UN ima.ca.EN-r situé dniiiEle village d'indIstrie, paroi'
le St. Charles Birroniée, île la contence d'un iemi a r ilde front
suîr un argeilt dle r(luprifundeur, diIs le centre di vilbg. et dill",s lier,
très ralproch( d u ghse, bâti le Maison. lan5 . Laiterh:,
Graige, llanarth .curim et îulires I ntî ; liielle dii a
ct des plus propices pour iemr nI latel o Mlaison de ie
occupé cou iliii'telle depIu qIuehlue temps et éti t à peu urs da a
la meilleure sit atio n pour ce g e re dle co m mu pèiere.

UE FMPLAcEMENT situé ai> i" e Ji le 1:
demi arpent d froit sur au areniit le profoniidur, sur la rue S. Pir e
aisui dais uiin lieu tros rapprochié dle 'Eglise. a i>c les btlîtisae, 'e.ssus
construites, consistant cii la ion, Ecuîrie et autres liinent,.

30 . Uss -ruu située au méile liuii le la eurtenaince d'un arpni
et trois perches de front, sur la proondeur qu'il y a i prendre( le la
rivière de l'Assomptionii la ligne sueignuiriale, aus i bü ticde Aaicon
Etable et autres Iàtimens.t

l'ourles conditions et plus amples inu'oriations, s'adressrr i ANnNim
IRoMUUALD Csa )En Eî. Avocat, No. IS rue St. >iicent, o
au Soussigné, am Village d'Itdutric.

ETIENNE PA RTE NA IS.
Montréal, 21 f4vrier 184S.-gi.


